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Introduction:    








En nombres sans précédent des chrétiens se construisent des lieux de culte impressionnants.  Comme résultat, notre réflexion sur l'Eglise est troublée par un complexe d'édifice!  Nulle part dans la Bible le mot église ne désigne une cathédrale ou une chapelle.  L'Eglise veut toujours dire des personnes. [Lewis, Un Manuel Théologique, p. 60]








Le mot Grèc            signifie:  convoqués, une assemblée, mise à part.








Quelles personnes composent l'Eglise?  Malheureusement, tous les hommes n'y sont pas compris comme le supposent les Universalistes.  L'Eglise n'embrasse pas non plus tous les hommes qui ne sont pas nés Juifs ou membres d'une autre religion du monde.  Et l'on ne reçoit pas un certificat de membre de l'Eglise en même temps que  sa carte d'identité parce qu'on est né dans un pays "chrétien."
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Qui, donc, composent l'Eglise chrétienne?  Trois Positions Principales et différentes:  [Lewis, Un Manuel Théologique, ps. 60-61]








A. Certains pensent que l'Eglise de Christ englobe tous ceux qui sont membres d'institutions qui s'appellent des églises chrétiennes.  Ces organisations ont des gouvernements différents.  Mais qu'elles aient un gouvernement central ou qu'elles soient   plus indépendantes, certaines donnent parfois l'impression   qu'il n'y a pas de salut en dehors de leur société officiellement reconnue.  On peut trouver cela dans n'importe laquelle des églises suivantes:








	1. L'église institutionnelle est administrée par des évêques et des pasteurs qui 			peuvent tracer la succession de leur ordination jusqu'aux apôtres du premier siècle.  		(Anglicane et Episcopale)








	2. L'église institutionnelle est administrée par une hiérarchie de prêtres sous un seul 		chef visible sur la terre, le Pape.  (Catholique romaine)








	3. L'église institutionnelle est administrée par des sessions, des conseils presbytéraux, 		des synodes et des assemblées qui représentent les membres.  (Luthérienne et      		Presbytérienne)








	4. L'église institutionnelle est administrée par la voix des membres eux-mêmes.  On ne 	reconnaîit pas de plus haute autorité sur terre.  On distingue les pasteurs uniquement  		par leur fonction distinctive.  (Baptiste et autres groupes gouvernés par l'assemblée)








B. D'autres, en réaction contre les corruptions de doctrine et de vie associées avec l'institutionalisme, définissent l'église en dehors de tout aspect d'organisation.  Le fait déterminant est la participation du croyant dans le corps spirituel de Christ, non dans une institution humaine.  On accept cette église spirituelle de trois manières différentes:








	1. Les croyants qui ont une communion personnelle réelle.  (Emil Brunner)








	2. Tous les croyants sur la terre à un moment donné.   (l'église universelle)








	3. Les croyants au ciel et sur la terre de tous les temps ou depuis la pentecôte.  		(l'église invisible)








C. Un troisième groupe compare l'église spirituelle et institutionnelle à l'homme intérieur et extérieur.  Dans cette vie il faut garder les deux ensemble.  Le corps sans l'esprit est mort.  Et l'esprit sans le corps n'a pas de véhicule pour aider les autres dans le monde (quoiqu'il survive dans la présence de Dieu).  De même les croyants participent aux   églises institutionnelles pour les édifier.  Il faut admettre des exceptions provisoires dues aux circonstances en dehors de la connaissance et le contrôle humain, mais autant qu'humainement possible tout croyant dans le Seigneur se joint à une église chrétienne organisée, et tout membre d'une église est consacré au Seigneur Jésus-Christ.    (Beaucoup de théologiens récents).








"Il n'y a pas d'évidence d'une vie religieuse bien organisée dans les premiers récits des Ecritures.  Ce qui s'en approchait le plus était la famille.  Le père agissait comme prêtre et chef dans le culte de Dieu:   Adam (Ge. 4:24s); Noé (Ge. 6:18); Job (Job 1:5); Abraham (Ge. 12:1-3); Isaac (Ge. 26:2-5); et Jacob (Ge. 28:13-15).
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"Avec l'organisation de la nation (d'Israel) sous Moise, la vie religieuse. . .a subi un changement. (Ex. 19:6)   [La] théocratie [gouvernait] la vie totale du peuple: sa vie politique, sociale et religieuse.  Dieu était le chef; les prêtres, les rois et les prophètes n'étaient que les exécutants de la volonté de Dieu.  Cette union était concrétisée par la circoncision, la loi et le culte dans le tabernacle et dans le temple.








"Avec la venue de Christ et son rejet par le peuple d'Israel, Dieu mit Israel de côté pour l'époque actuelle et fonda l'Eglise de Jésus-Christ." [Thiessen, p. 343]








Il y a de nombreuses choses dans le N.T. qui indiquent l'importance de la doctrine de l'Eglise.  Par exemple, Christ a aimé l'Eglise et s'est donné lui-même pour elle (Ep. 5:25). Le principal but de Dieu pour cette époque, c'est l'édification de l'Eglise (Mt. 16:18; Ac. 15:14).  Paul considérait comme son plus grand péché le fait d'avoir persecuté l'Eglise (1 Co. 15:9; Gal. 1:13,23), et cet apôtre souffrit beaucoup pour l'Eglise (Col. 1:24).














I.  La Définition et la Fondation de l'Eglise








 








 








	A. Qu'est-ce que c'est que l'Eglise chrétienne? [Thiessen, ps. 345-348]     








	Ce qu'elle n'est pas:








		1.  Elle n'est pas une continuation de l'ancienne économie (l'ancienne alliance).  		Israel et l'Eglise ne sont pas des termes synomymes!  (Mt. 9:17; 1 Cor. 10:32; 			Ep. 2:15; Col. 3:11) Dieu a encore quelque chose en réserve pour Israel.  (Voir 			Rom. 11)     Le conseil de Jacques lors de la réunion apostolique à Jérusalem 			(Ac. 15:13-21) suggère que l'Eglise primitive se considérait comme quelque 			chose bien différent d'Israel.








		2.  L'Eglise n'est pas une continuation de la synagogue.  Il faut reconnaître qu'il 		y a des similitudes marquées entre l'Eglise et la synagogue, mais il y a aussi 			des différences marquées.  (Voir Mt. 16.18).  Selon l'évidence du Nouveau 			Testament, le noyau de ceux de la synagogue qui ont cru ont formé un groupe 			 local de chrétiens bien distinct de la synagogue.


		


		3.  L'Eglise ne se terminera pas en même temps que l'interrègne.  L'interrègne 			a commencé et prendra fin à des moments différents de l'origine et de 				l'enlèvement de l'Eglise.  L'interrègne a commencé lorsque le Seigneur a été 			rejeté par les siens et qu'il s'est mis à révéler le desseing et le plan de Dieu 			pour l'époque à venir.  Cette période se terminera par la venue de Seigneur en 			gloire pour établir son royaume terrestre (Ap. 19)... L'Eglise, par contre, a 			commencé à la Pentecôte, un peu après le début de l'interrègne, et 				l'enlèvement de l'Eglise aura lieu avant la grande tribulation et le règne de mille 			ans de Christ. 
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		4.  L'Eglise n'est pas une confession. "Nous parlons souvent des diverses 			confessions comme étant des Eglises, mais nous ne retrouvons pas cet emploi 			du terme 'Eglise' dans la Bible.  Certaines de ces confessions prétendent être la 		seule véritable Eglise, mais nous ne devons pas oublier que la Parole nous met 			en garde contre de telles divisions.  (1 Co. 1:11-17)  Il y a peut-être de 				nombreuses confessions, mais il n'y a qu'une seule véritable Eglise universelle.  		Tous les rachetés de l'époque actuelle sont membres de cet unique corps  			spirituel." [Thiessen, ps. 346-347]








		L'Eglise a Deux Sens:








		1.  Le sens universel:  Dans ce sens, l'Eglise comprend tous ceux qui, à 			l'époque actuelle, sont nés de l'Esprit de Dieu et ont, par ce même Esprit, été 			baptisés dans le corps de Christ.  1 Cor. 12:13; 1 Pi. 1:3, 22-25.  Christ a 			parlé dans ce sens en disant qu'Il bâtirait son Eglise, non des eglises. (Mt. 			16:18).








		  Il est dit de Christ qu'Il a aimé l'Eglise et qu'Il s'est donné Lui-même pour elle.  		    (Ep. 5:25)








		  En lui même, le terme EKKLESIA désigne simplement un groupe de 				    personnes appelées.  Mais le N.T. lui a donné un contenu spirituel, en sorte 			    qu'il signifie un peuple appelé hors du monde et des choses pécheresses.








		  Le mot Anglais, "church" vient du mot KURIAKOS, qui signifie "appartenant 			    au Seigneur," et se trouve deux fois dans le N.T.   (1 Cor. 11:20, Ap. 1:10)








		 La signification de l'Eglise  (universelle): [Thiessen, ps. 347-348]          








		"Un groupe de personnes appelées hors du monde et appartenant au 			Seigneur."








		Etre membre de l'Eglise exige la nouvelle naissance.  C'est uniquement par une 		décision personnelle de foi en  Jésus-Christ que l'on vient à faire partie de 			l'Eglise.








		  Elle est appelée un édifice de Dieu.  (1 Cor. 3:9,16)


		  Christ est la pierre principale de cet édifice.  (Mt. 16:18; 1 Cor. 3:11)


		  Elle est aussi appelée le corps de Christ.  (Rom. 12:4; 1 Cor.12:12-27; Eph. 									 1:22s; 3:6)


		  Elle est appelée l'épouse de Christ.  (2 Cor. 11:2s; Eph. 5:24s, 32)


		    En tant qu'épouse de Christ, l'Eglise lui est fiancée, doit lui être fidèle (Ja. 			    4:4); se préparer pour ses noces avec Lui (Jn. 3:29; Ap. 19:7s); et va régner 			    avec Lui (Ap. 19:6-20:6).
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	2.  Le sens local   [Thiessen, p. 348]








	Dans le sens local, le mot "eglise" désigne un groupe de croyants professants dans 		une localité.  Ainsi il est question de l'Eglise de Jérusalem (Ac. 8:1; 11:22), d'Ephèse 		(Ac. 20:17), et de Corinthe (1 Cor. 1:2), par exemple.  Il est aussi question de l'Eglise 		des Laodicéens (Col. 4:16) et de celle des Thessaloniciens (1 Th. 1:1; 2 Th. 1:1).   		Parfois le terme est au pluriel, comme dans les églises de la Galatie (Ga. 1:2), de 		Judée (1 Th. 2:14), et d'Asie (Ap. 1:4).








	Les églises locales doivent être ensemble une réplique fidèle de la véritable Eglise, 		l'Eglise Universelle.








B.  La Fondation de l'Eglise








	Le moment de sa Fondation  [Thiessen, ps. 349-350]








	A Césarée de Philippe, Jésus-Christ a déclaré que l'Eglise était encore à venir, car il a 		dit: "Sur ce roc je bâtirai mon Eglise." (Mt. 16:18).  L'Eglise n'est donc pas simplement 		une continuation de l'Isra~el de l'Ancien Testament, ou une Israel dite "spirituelle."








	Il est clair que l'Eglise, aussi bien universelle que locale, a été fondée le jour de la 		Pentecôte (Ac. 2).   








	Voir 1 Cor. 12:13 avec v. 28 et Eph. 1:22s.  Par le corps, Paul veut dire l'Eglise (v. 28; 		Eph. 1:22s).  Ce baptême de l'Esprit place le croyant dans l'Eglise, le corps de Christ.


	Dans Ac. 1:5, Jésus répète la promesse du baptême de l'Esprit et dit qu'elle se 			réalisera dans quelques jours; et dans  Ac. 11:15-17, Pierre dit que la Pentecôte a été 		l'accomplissement de cette promesse.








	L'Eglise n'aurait pas pu être possible avant l'ascension et l'exaltation de Christ.  (Eph. 		1:19-23)








	L'Eglise locale a été fondée en même temps. (Ac. 2:14, 41-47).








II.   Le Fondement de l'Eglise  [Thiessen, ps. 351-352]








	A.  L'Eglise Universelle








	  D'après Mt. 16:18 il est clair que l'Eglise est l'Eglise du Seigneur ("Mon Eglise").  		    C'est "l'Eglise de Dieu qu'il s'est acquise par son propre sang." (Ac. 20:28)








	  Christ en est le chef. (Ep. 5:23; Col. 1:18)  -Dans l'Apocalypse, Christ est présenté 	    comme le Seigneur des églises, marchant parmi les chandeliers (Ap. 1:12-20) avec 		    le pouvoir d'ôter l'église locale (2:5) ou de juger ceux qui en font partie. (2:16)








	    Selon Mt. 16:16, l'Eglise du N.T. est donc bâti sur la confession que Jésus est le 		    Christ.
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	  Les apôtres sont désignés comme le fondement de l'Eglise (Ep. 2:20), Jésus 		    lui-même en étant la pierre principale.   Christ a utilisé des hommes pour la 		    fondation de l'Eglise.








	  Une personne qui ne ferait pas la confession de Pierre (Mt.16:16) ne pourrait pas 		    faire partie du corps de Christ.  Tous ceux qui désirent être une pierre vivante (1 Pi. 		    2:5) dans ce temple vivant doivent confesser la divinité de Christ, comme Pierre l'a 		     fait.








	B.  L'Eglise Locale








	Il va de soi que, le jour de la Pentecôte, l'Eglise universelle et l'église local de 			Jérusalem ont toutes deux été fondées et que, à ce moment-là, elles étaient une seule 	et même chose.  Quand les disciples se sont dispersés dans d'autres régions,  			d'autres églises locales ont été fondées.








	Quand des personnes se tournaient vers le Seigneur à différents endroits, elles se 		réunissaient ensemble et formaient des groupes locaux de croyants.








	1 Cor. 3:10s  Jésus-Christ doit être le fondement.  La parole de Dieu doit être la 		règle en matière de foi et de pratique, et l'Esprit de Dieu doit être l'administrateur.








	Seuls ceux qui selon toute apparence, sont membres de l'Eglise universelle devraient 		être admis dans l'église locale.








	Quelques Précisions:








	L'Eglise universelle ou la véritable Eglise n'est pas le produit des efforts de l'homme.  		Ce n'est pas une organisation mais un organisme.  Dans Hé. 12:23, cette Eglise est 		appelée "l'assemblée des premiers-nés."    a. La première condition dans la fondation 		de l'Eglise est la nouvelle naissance.    b. La deuxième est le baptême de l'Esprit, 		simultanément à la régénération. (1 Cor. 12:13)








III.  L'Organisation des Eglises   [Thiessen, ps. 354-359 ]








La Bible nous dit très peu de choses de l'organisation entre les églises, mais nous avons cependant beaucoup d'informations sur l'organisation de l'église locale.








	A.  La Nature de l'Organisation:








	Même dans l'église primitive à Jérusalem il y avait une organisation, quoique simple.








	  Il y avait une règle de doctrine précise (Ac. 2:42)








	  Les croyants se réunissaient pour la communion fraternelle, s'assemblaient pour 		    prier, pratiquaient le baptême, observaient le Repas du Seigneur, comptaient le 		    nombre des membres, se réunissaient pour le culte public, et pourvoyaient à un 		    secours matériel pour les nécessiteux parmi eux. (Ac. 2:41-46)
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	  Les apôtres étaient les responsables dans cette église, mais ils ajoutèrent bientôt 		    sept personnes pour s'occuper du ministère auprès des pauvres. (Ac. 6:1-7)








	  Le plus souvent ils semblent s'être réunis dans la maison d'un chrétien. (Ac. 2:46; 		    12:12)








	L'Organisation de l'Eglise Primitive:








	1.  Ils avaient des responsables: (Ac. 14:23; Tit. 1:5); anciens ou évêques: (Ph. 1:1; 		     1 Ti. 3:1,8); diacres: (Ac. 6:1-7).








	2.  Ils avaient des moments fixes pour se réunir: (Jn. 20:19,26)  Le premier jour de la 		     semaine: (1 Cor. 16:2; Ac. 20:7; Ap. 1:10)








	3.  Ils réglaient la bienséance dans l'église: (1 Cor. 14:26-40)  et exercèrent une 		     discipline. (Voir aussi Mt. 18:17)








	       Paul a exigé très expressément aux Corinthiens d'exercer une discipline dans 		          l'église.  (1 Cor. 5:13)   Voir aussi Rom. 16:17; 2 Th. 3:6-15.      








	       Il semble que, dans les questions de discipline, la majorité l'emportaient. (2 Cor. 		          2:6)








	4.  Ils collectaient de l'argent pour l'oeuvre du Seigneur.  (1 Cor. 16:1s)


	     Voir 2 Cor. 8:7-9; 9:6,7.








	       Ils devaient donner le premier jour de la semaine, selon la prospérité de chacun, 	          libéralement et avec joie.








	5.  Ils envoyaient des lettres de recommandation à d'autres églises.  (Ac. 18:24-28; 2 		     Cor. 3:1).   Une telle pratique présuppose la nécessité de sonder la pensée de 		     l'église pour déterminer qui était digne d'une telle lettre.   (Rom. 16:1s)








B.  La Composition de l'Organisation








Une organisation implique des officiers.  Le N.T. fait souvent allusion à deux offices distinctes dans l'Eglise primitive, et de plus, il donne des enseignement concernant la désignation et     les tâches de ces officiers.








	1.  Pasteur, ancien, évêque








	Ces trois termes dénotent un seul et même office dans le N.T.  Dans Ac. 20:17,28, 		nous lisons que les anciens de l'Eglise d'Ephèse avaient été établis évêques sur le 		troupeau, dans le but de pa^itre (berger ou pasteur) l'Eglise de Dieu.  Nous avons ici 		les termes anciens, évêques et pasteurs qui sont tous utilisés pour désigner les 		mêmes hommes.








	Dans 1 Pi. 5:1s, les tâches d'un pasteur sont attribués aux "anciens qui sont parmi 		vous."  C'est-à-dire que les anciens et les pasteurs étaient les mêmes personnes.  		Jean (2 Jn.1; 3 Jn. 1) et Pierre (1 Pi. 5:1) étaient tous deux apôtres, mais ils se  		nommaient eux-mêmes anciens.  Dans Tit. 1:5-9,  les termes "ancien" et "évêque" sont
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	employés de façon interchangeable.  Le terme grèc "berger" revient à plusieurs       		reprises dans le N.T., mais il n'est traduit "pasteur" que dans Ep. 4:11.   Sa vraie 		signification, c'est celle du berger.    (Voir Mt. 9:36; 26:31; Lu. 2:8; Jn. 10:2; Hé. 13:20; 	1 Pi. 2:25)








	Comme nous l'avons souligné, on avait confié aux anciens et évêques de l'Eglise 		d'Ephèse la tâche de paître le troupeau, c'est-à-dire qu'ils avaient été établis pasteurs 		dans l'Eglise.








	2.  Les Diacres








	Le mot vient du grec DIAKONOS (Ph. 1:1; 1 Ti. 3:8).   Il est utilisé dans le sens 		général de seviteur (Mc. 10:43; Jn. 2:5; 12:26).   La forme verbale est traduite par 		"servir" (Mt. 4:11; 20:28; Ro. 15:25).  Le mot est généralement employé d'une façon 		technique et, en tant que tel, il est habituellement traduit par "diacre".  (Ph. 1:1; 1 Ti. 		3:8-13; Rom. 16:1).








	Il se peut que les sept hommes choisis pour s'occuper des veuves de l'Eglise primitive 		dans Ac. 6:1-6 doivent être considérés commes les premiers diacres, mais ce n'est 		pas certain. 








	Il est claire que les diacres doivent avoir les mêmes qualifications spirituelles que les 		évêques (1 Ti. 3:8-13).   Il semble donc que les diacres aient pu participer aussi bien 		au travail spirituel de l'Eglise qu'au travail matériel.








	La fonction du diacre n'est pas claire dans la Bible, mais il semble qu'elle ait à faire 		avec l'administration des fonds de secours.  Les anciens étaient responsables des 		besoins spirituels de la communauté des fidèles, et les diacres s'occupaient 			principalement des besoins physiques.








	Les qualifications pour occuper cette fonction sont similaires à celles des anciens, sauf 		que les exigences concernant la capacité d'enseigner et l'hospitalité, bien que 			mentionnées pour les anciens, ne soient pas requises pour les diacres.  Cela laisserait 		sous-entendre que ces tâches ne faisait pas partie des responsabilités des diacres.








	Les Diaconesses








	Il semble clair que des femmes remplissaient une certaine fonction (officielle?) dans 		l'eglise primitive.  Phoebé est appelée servante, c.-à-d., diaconesse (Rom. 16:1), et 		Paul, dans sa discussion des officiers de l'Eglise (1Ti. 3:1-13) mentionne les femmes 		(v. 11).








	L'interprétation des "femmes" dans 1 Ti. 3:11 a été comprise de diverses façons.  		Certains y voient les femmes des diacres.  D'autres pensent que Paul fait allusion à un 		sous-groupe dans la charge diaconale.  Il est possible que certaines femmes, appelées 	"diaconesses", travaillaient avec les diacres dans les domaines où elles faisaient 		mieux l'affaire que les hommes.  Parce que le diaconat n'était pas une charge de       		direction, les femmes pouvaient y jouer un rôle.
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B.  Le Gouvernement de l'Eglise








Il y a trois formes fondamentales de gouvernement dans l'Eglise:  épiscopale, presbytérale, ou congrégationaliste.








	1.  Episcopale:  C'est la forme du gouvernement de l'eglise par les évêques ou 		     surveillants, en réalité par trois différents ordres de ministres: les évêques, les 		     prêtres et les diacres.








	2.  Presbytérale:  C'est le gouvernement de l'eglise par les anciens.  Il prévoit 			     habituellement les commissions suivantes: un comité, un consistoire, un synode et 		     une assemblée générale.  Il n'y a qu'un seul ordre dans le ministère, à savoir les     		     pasteurs, les anciens qui dirigent ou simplement les anciens, et les diacres.  Les 		     pasteurs et les anciens qui dirigent prennent tous deux part aux réunions du 		     consistoire, du synode et de l'assemblée générale.








	3.  Congrégationaliste:  Dans cette forme de gouvernement, toute l'autorité législative 	     est exercée par l'eglise locale.  Les organisations régionales et générales n'ont 		     qu'un pouvoir consultatif et ne sont instituées que dans le but d'assurer une 			     coopération dans le travail missionnaire, pédagogique et ainsi de suite.








Chacune de ces formes essaie de soutenir sa position par la Bible.  La forme épiscopale trouve son appui dans les passages qui parlent de l'autorité des apôtres ou de leur délégués.  (Ac. 14:23; 20:17,28; Tit. 1:5)  Mais il n'y a plus d'apôtres ni d'autorité apostolique déléguée.








La forme presbytérale trouve son appui dans la conduite du Concile de Jérusalem (Ac. 15:6) et l'ordination de Timothée (1 Ti. 4:14).   Mais même dans ces cas, certaines choses     indiquent que la congrégation se trouvait mêlée à ces decisions.








Le gouvernement de l'Eglise primitive est une combinaison des formes congrégationaliste et presbytérale.  La congrégation choisissait ses responsables, et les responsables agissaient     selon les directives et le suffrage des gens.  Dans Ac. 6, nous avons une certaine information sur le choix des officiers (v. 1-6).  Le terme traduit par "désigner" dans Ac. 14:23 signifie "lever la main".   Paul et Barnabas ont, de toute évidence, dirigé une certaine forme de vote de l'assemblée dans le choix des anciens.








Certains points qui indiquent un gouvernement de type congrégationaliste dans l'Eglise primitive:








	1)  L'Eglise a élu ses propres officiers et délégués. (Ac. 6:1-6;15:2s)








	2)  Chaque église avait le pouvoir d'établir sa propre discipline.  (Mt. 18:17s; 1 Cor. 		     5:13; 2 Cor. 2:6; 2 Th. 3:6, 14s)








	3)  L'Eglise, avec ses officiers rendait les décisions (Ac.15:22), recevait les délégués 		     (Ac. 15:4; 18:27), et envoyait des représentants (2 Co. 8:19) et des missionnaires 		     (Ac. 13:3s;14:26).








L'assemblée locale était activement mêlée à toutes les affaires de l'Eglise.  Quelle qu'ait été l'autorité déléguée, elle n'ignorait pas les besoins du corps.
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IV   LES ORDONNANCES DE L'EGLISE


















































Il y a deux rites dans l'Eglise:  le baptême et le Repas du Seigneur.  (Appelés également ordonnances ou sacrements).  En plus des deux acceptés par la plupart des Eglises protestantes, l'Eglise catholique romaine en ajoute cinq:








		  l'ordre			  l'extrême onction


		  la confirmation		  la pénitence


		  le mariage








Selon la théologie catholique romaine, "chacun des sacrements confère ou accroît la grâce sactifiante.  Cette grâce sactifiante est connue comme une grâce sacramentelle, vu qu'elle comporte un droit aux secours surnaturels nécessaires et utiles pour la réalisation du but de chaque sacrement."  [Thiessen, citant Clarkson, et al., The Church Teaches, p. 257].








Bien que les Eglises réformées n'acceptent que deux rites, le baptême et le Repas du Seigneur, elles les considèrent cependant comme des moyens de grâce.  "C.-à-d. des moyens pour renforcer la grâce intérieure qui a été introduite dans le coeur par le Saint-Esprit."  [Thiessen, citant Berkhof, Systematic Theology, p. 618].








Pour éviter le mysticisme et le sacramentalisme caractérisés par le terme "sacrement", il est peut-être préférable d'utiliser le terme "ordonnance" pour désigner les deux rites.








On peut définir une ordonnance comme  un rite extérieur institué par Christ pour être administré dans l'Eglise comme signe visible de la vérité salvatrice de la foi chrétienne.








Il n'y a pas de grâce spéciale produite par le baptême ou le Repas du Seigneur, bien que, lorsque nous obéissons aux commandements du Seigneur et que nous nous souvenons de Christ et de son sacrifice pour nous, nous grandissions effectivement dans la grâce.














	A.  Le Baptême








		1.  Son institution:  Peu de temps avant son ascension, Jésus a commandé à 			     ses disciples:  "Allez, faites de toutes les nations des disciples, les 				     baptisant au nom du Père, du Fils, et du Saint-Esprit, et enseignez-leur à 			     observer tout ce que je vous ai prescrit." (Mt. 28.19,20).  Et c'est 				     précisément ce qu'ont fait les disciples après la venue du Saint-Esprit.  (Ac. 			     2.41; 8.12, 38; 9.18; 10.48; 16.15,33; 18.8).








		     L'imperatif de Pierre était "Repentez-vous, et que chacun de vous soit 			     baptisé au nom de Jésus-Christ."   (Ac. 2.38).








		     Il semble que, lorsque les apôtres prêchaient l'Evangile et que des gens 			     répondaient, ils fussent baptisés immédiatement.  La repentance, la foi et le
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	baptême étaient donc étroitement liés.  Il est cependant clair que le baptême ne 		contribuait pas au salut; il le suivait plutôt immédiatement.   (Ac. 10:44-48)








	Il y a une différence entre le baptême du N.T. et celui de Jean (Ac. 10:37; 13:24; 		18:25; 19:3).  Le baptême de Jean-Baptiste était un baptême de repentance en 		prévision de l'entrée dans le royaume promis qui avait été prédit par les prophètes. 		(Mal. 3:1; 4:5s; Mt. 3:1-12; Mc. 1:2-8; Lc. 3:2-17; Jn. 1:19-36)








	Le baptême du N.T. a davantage trait à l'identification du croyant avec Christ.








	2.  Sa Signification








	L'ordonnance du baptême est un symbole de l'identificaton du croyant avec Christ 		dans sa mort, son ensevelissement et sa résurrection. (Rom. 6:3s; Col. 2:12; 1 Pi. 		3:21)  Par le baptême, le croyant témoigne qu'il était en Christ lorsque Christ a été 		jugé pour le péché, qu'il a été enseveli avec lui, et qu'il est ressuscité à une nouvelle 		vie en lui.








	Le baptême symbolise que le croyant est identifié avec Christ. (Ac. 2:38; 8:16)  Il 		s'agissait d'une confession publique de la seigneurie de Christ. (Ro. 10:9s)  Mais avant 	le baptême d'eau, il doit y avoir instruction (Mt. 28:19), repentance (Ac. 2:38), et foi 		(Ac. 2:41; 8:12; 18:8; Gal. 3:26s), car le baptême d'eau n'effectue pas cette 			identification, mais la présuppose et la symbolise.








	La Bible montre clairement que la purification des péchés n'est pas le résultat du 		baptême (Ac. 15:9; 1 Jn. 1:9), mais l'acte du baptême est si étroitement relié à celui de 	foi qu'ils sont souvent présentés comme un seul acte.








	3.  Son Mode








	Il y a actuellement trois modes de baptême: l'aspersion, l'effusion, et l'immersion.  		A l'intérieur même de ces formes il y a certaines variations, telles le baptême trinitaire 		et le baptême vers l'avant ou vers l'arrière.  Tout le monde est  à peu près d'accord sur 		le fait que le terme "baptiser" signifie "plonger," et c'est l'immersion qui correspond le 		 mieux à la signification du terme.  De plus, l'histoire témoigne en faveur de l'immersion.








	L'effusion et l'aspersion ont vu le jour à cause de l'insuffisance d'eau et parce que 		c'était plus pratique pour les personnes âgées ou infirmes.














B.  Le Repas du Seigneur








Cette seconde ordonnance porte plusieurs noms:  Dans 1 Cor. 11:20 elle est appelée le Repas du Seigneur.  Elle est aussi appelée "la fraction du pain." (Ac. 2:42), expression fréquente pour un repas commun.  Elle est rendue par "communion" dans la traduction du mot "KOINONIA" dans  1 Cor. 10:16.  Et finalement, elle est appelée "eucharistie," d'après le mot grec pour rendre grâces.
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	1.  Son institution   (1 Cor. 11:23)








	Le récit historique de l'institution de la Dernière Cène se trouve dans les trois Evangiles 	synoptiques.  (Mt. 26:26-28; Mc. 14:22-24; Lc. 22:17-20).  La cène constituait une 		partie vitale de la vie de l'Eglise primitive.  Elle est clairement liée à trois autres 			activités:  l'enseignement doctrinal, la communion fraternelle et la prière.  (Ac. 2:42)


	Nous pouvons déduire selon 1 Cor. 11:23 que Paul avait l'habitude d'instituer le Repas 	du Seigneur dans toutes les Eglises qu'il avait fondées.








	2.  Sa Signification








	     a.  C'est un mémorial de Christ. (1 Cor. 11:24)  Les croyants se sont réunis le 		           premier jour de la semaine, le jour de la résurrection, pour rompre le pain. (Ac. 		           20:7)








	     b.  C'est un gage de la nouvelle alliance.  La coupe est le signe de la nouvelle 		          alliance.  Elle symbolise le sang qui a été versé par notre Seigneur pour ratifier 		          celle nouvelle alliance.  (Lc. 22:20; 1 Cor. 11:25)








	     c.  C'est une proclamation de la mort de Christ. (1 Cor. 11:26)








	     d.  C'est une prophétie du retour de Christ. (1 Cor. 11:26; Mt. 26:29)








	     e.  C'est une communion avec Christ et avec les siens. (Jn. 13:14s) 








	Si Christ est présent parmi les croyants lors du service de communion, quelle est la 		nature de sa présence?  Différents points de vue ont été avancés.








	Transsubstantiation:   (l'Eglise Catholique Romaine) enseigne que le corps et le sang 	de Christ sont littéralement présents dans le pain et le vin.  Lors de la consécration, les 	éléments deviennent le corps et le sang de Christ.  Cet enseignement doit être rejeté 		 pour plusieurs raisons:      








		1)  Christ était présent lorsqu'il a dit que les éléments étaient son corps et son 			sang.  Il est clair qu'il utilisait un language figuratif.








		2)  Jésus lui-même a dit que manger son corps et boire son sang, c'était venir à 		lui et croire. (Jn. 6:35; voir vv. 53-58)








		3)  Les Juifs de l'époque de Jésus-Christ auraient certainement réagi contre 			l'idée de manger littéralement de la chair humaine et de boire littéralement du 			sang humain, car c'était strictement défendu. (Ge. 9:4; Lé. 3:17; Ac. 15:29)








		4)  La Pâque elle-même, la fête de laquelle les éléments ont été tirés, était une 			fête symbolisant la délivrance d'Israel de l'esclavage de l'Egypte.  (Ex. 12)  			C'était déjà du symbolisme.








	Consubstantiation:   (l'Eglise Lutérienne)  Selon ce point de vue le communiant prend 	part au vrai corps et au vrai sang de Christ dans, avec et sous le pain et le vin.  Les 		éléments eux-mêmes demeurent inchangés mais le simple fait d'y prendre part après 	
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	la prière de consécration communique Christ aux participants en même temps que les 		éléments.








	Ce point de vue comporte les mêmes problèmes que ceux qui sont associés à la 		transsubstantiation.








	Jésus a établi le vrai principe: "C'est l'Esprit qui vivifie; la chair ne sert à rien.  Les 		paroles que je vous ai dites sont Esprit et vie."  (Jn. 6:63)








	Il est préférable de considérer le service de communion comme étant principalement 		un mémorial, tout en reconnaissant en même temps la présence de Christ parmi nous 		lorsque nous prenons les éléments qui symbolisent son corps et son sang.








	3.   Ses Participants      








	Les conditions pour participer au Repas du Seigneur sont la régénération et une vie 		d'obéissance à Christ.  (Mt. 26:27; Ac. 2:42, 46; 20:7; 1 Cor. 11:18-22)  Chaque 		participant doit s'examiner lui-même pour voir s'il est qualifié pour participer aux 			éléments. (1 Cor. 11:27-29)








	Une vie d'obéissance en est une condition, du fait que les personnes qui tombent dans 	le péché doivent être exclues de l'Eglise (1 Cor. 5:11-13; 2 Th. 3:6, 11-15),  de même 		que ceux qui enseignent de fausses doctrine. (Tit. 3:10; 2 Jn. 10s)








	Le baptême précédait la participation au Repas du Seigneur dans la vie de l'Eglise 		primitive.   Rien ne prouve que le fait d'être membre de l'Eglise locale était une 			condition.  C'est "la table du Seigneur,"  non la table de l'Eglise.














V.  La Mission et la Destinée de l'Eglise  [Thiessen, pp. 368-372.]








	A.  La Mission de l'Eglise:  Que doit faire l'Eglise? Quelle est sa mission?








	     1.  Glorifier Dieu  - Rom. 15:6,9; Eph. 1:5s, 12,14,18; 3:21;  2 Th. 1:12; 1 Pi. 		          Nous glorifions Dieu en							4:11.  


	           


		  l'adorant.  (Jn. 4:23; Ph. 3:3; Ap. 22:8)     


		  Par la prière et la louange.  (Ps. 50:23)      


		  En vivant une vie sainte. (Jn. 15:8)








	     2.  S'édifier elle-même  (Eph. 4:12-16).  Elle doit enseigner la doctrine à ses 		          membres, de manière à ce qu'ils arrivent à l'état d'homme fait et qu'ils 			          puissent résister aux hérésies qui les entourent. (Col. 2:7; 2 Pi. 3:18)








	     3.  Se purifier elle-même  (Eph. 5:26s)  








		  Le Père purifie l'Eglise. (Jn. 15:2; 1 Cor. 11:32)      


		  Le croyant doit se purifier aussi. (1 Cor. 11:28-31;  2 Cor. 7:1; 1 Jn. 3:2)       


		  Il y a une épuration que l'église locale doit faire (Mt.18:17), et l'Eglise 				     primitive nous fournit un exemple de discipline ecclésiastique. (Ac. 5:11;
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		Rom. 16:17; 1 Cor. 5:6-8,13; 2 Cor. 2:6; 2 Th. 3:6,14; Tit. 3:10s; 2 Jn. 10).      








		Les divisions, les hérésies, les immoralités, avec d'autres, sont mentionnées 			comme causes de discipline.  La discipline fait partie de la préparation de 			l'épouse.  (Ap. 19:7)








	4.  Eduquer ses membres   (Eph. 4:12; Mt. 18:20)








	5.  Evangéliser le monde   (Mt. 28:19,20; Luc 24:46-48; Ac. 1:8)  La Bible ne nous 		     ordonne pas de convertir le monde, mais de l'évangéliser.  Cela veut dire que 		     l'Eglise est obligée de donner au monde entier une occasion d'entendre l'Evangile 		     et d'accepter Jésus-Christ.








		L'évangélisation commence par une étude des besoins (Jn. 4:28-38; voir Mt. 			9:36-38).  L'Eglise s'exprime ensuite par l'intercession pour les missions (Mt. 			9:38), par des contributions aux missions (Ph. 4:15-18), par l'envoi de        			missionnaires (Ac. 13:1-3; 14:26; Rom. 10:15), et finalement en se rendant 			soi-même sur le champ missionnaire (Rom. 1:13-15; 15:20).








	6.  Agir comme une force pour restreindre et dévoiler le mal dans le monde


	     Jésus a dit que les croyants étaient le sel de la terre et la lumière du monde. (Mt. 		     5:13s)    Par leur influence et leur témoignage, ils retiennent le développement de 		     l'iniquité. (2 Th. 2:6s)








	     Dieu a fait de son peuple les gardiens de la vérité.  (2 Cor. 5:19; Gal. 2:7; 1 Ti. 1:11; 	     3:15)








B.  La Destinée de l'Eglise








Les détails de cette destinée seront abordés dans l'étude de l'eschatologie, mais nous devons ici faire mention de l'avenir de l'Eglise de façon générale.








	1.  L'Eglise ne convertira pas le monde








	La Bible prédit que l'iniquité grandira et que "l'amour du plus grand nombre refroidira."  	(Mt. 24:12).  Paul écrit: "Mais l'Esprit dit expressément que, dans les derniers temps, 		quelques-uns abandonneront la foi, pour s'attacher à des esprits séducteurs et à des 		doctrines des démons."  (1 Ti. 4:1; 2 Ti. 3:1-9).  La parabole de l'ivraie (Mt. 13:24-30, 		36-43) et celle du filet (Mt. 13:47-50) enseignent que le monde ne se convertira pas.  Il 		y aura de bons et de méchants jusqu'à la fin.








	2.  L'Eglise occupera une place de bénédiction et d'honneur








		a.  L'Eglise sera unie à Christ. (2 Cor. 11:2; Eph. 5:27; voir aussi Rom. 8:16s)


		b.  L'Eglise régnera avec Christ.  En tant qu'épouse elle sera à ses côtés et   		                 partagera son autorité dans son royaume universel sur terre. (1 Cor. 6:2; 			     Ap. 1:6; 2:26s; 3:21; 20:4,6; 22:5)


		c.  L'Eglise sera un témoignage éternel.  Elle témoignera pendant tout l'éternité 			     de la sagesse et de la bonté de Dieu. (Eph. 3:10,21)   Christ sera donc 			     glorifié éternellement dans l'Eglise.


COURS: TSB-42      ESCHATOLOGIE    	           				     Page 15














X.   ESCHATOLOGIE:  l'Etude des derniers événements








Plan d'Etude:  








Introduction: l'importance de l'étude 








A.  L'Eschatologie Personnelle et le Retour de Christ  








	1.  La mort physique


	2.  L'état intermédiaire


	3.  L'importance du retour de Christ








B.  La Seconde Venue de Christ








	1. Sa venue dans les Airs   


	2. L'Enlèvement et la Grande Tribulation


	3. Sa venue sur la terre   








C.  Le Règne Messianique (Millénium)








D.  Les Resurrections








E.  Les jugements








F.  L'Etat Final




















Introduction:  Pourquoi étudier l'Eschatologie?








  Versets clefs:  Deut. 29:29; Rom. 13:11-12








"Tout système de théologie comporte son eschatologie.  S'il y a un début, il doit aussi y avoir une fin, non dans le sens absolu où l'univers n'existait pas avant la création, mais dans le sens où il y aura un changement de ce qui est temporel pour ce qui est  éternel." [Thiessen, p.373]








"Nous pouvons diviser l'eschatologie en deux grands domaines: l'eschatologie personnelle et l'eschatologie générale.  L'eschatologie générale couvre tout le champ des événements futurs à partir du retour de Jésus-Christ jusqu'à la création des nouveaux cieux et de la nouvelle terre.  L'eschatologie personnelle traite de l'individu à partir du moment de sa mort jusqu'à ce qu'il reçoive son corps de résurrection." [Thiessen, p. 375]








Quelques Mises en Garde:








1.  Le problème de l'Eschatologie: Notre compréhension est incomplète.   La Bible ne révele        pas tout: parfois elle ne donne pas une liste chronologique de certains événements.


     But de l'étude: l'édification, et non la division.








     "La seule explication totale nous sera donnée par son accomplissement." [René Pache,  Le      Retour de Jésus-Christ.]


COURS: TSB-42      ESCHATOLOGIE    	           				     Page 16














2.  Attention au désir de tout connaître! (Actes 1:6-7)








3.  Attention aux risques de ne pas prêter foi ni attention!








     "Les habitants de Jérusalem, en crucifiant Jésus, ont accompli les paroles des prophètes        qu'ils lisaient pourtant chaque sabbat." (Ac. 13:27)  "De même à la seconde venue du             Christ, beaucoup de chrétiens  de nom risquent fort d'être condamnés par les prophéties        mêmes, qu'ils lisent sans prêter foi ni attention."    -René Pache.








     Voir:  Amos 5:18-24








Caractéristiques de la prophétie biblique:








1.  Deux méthodes d'interprétation:








	a.  Interprétation Littérale:  l'usage ordinaire (sens ordinaire) du texte.  On considère 		     les paroles comme des faits, même si ces derniers sont difficiles à expliquer.    








	b.  Interprétation Symbolique:  les paroles de prophéties ont des significations 			     cachées autres que celles données dans le texte.








     A Noter:  L'interprétation symbolique est une méthode trop subjective, qui laisse à chacun       sa propre interprétation et ne tient pas compte du sens ordinaire du texte.  Cependant, très      souvent, sous un premier sens littéral se cache un sens figuré ou spirituel.








     Exemples:      Le rocher frappé à Horeb par Moise:  sens symbolique du Christ, Ex. 			      17:1-6; 1 Cor. 10:4.


		    L'agneau immolé pour la pâque représentait Jésus: Ex. 12;  1 Cor. 5:7.


		    Les souffrances du Messie. (Es. 53)    








			a. Interprétation littérale: "méprisé" (v.3)  "maltraité, opprimé" (v.7)  "mis 				    à mort parmi les méchants" (v.9) "enseveli dans le tombeau d'un 				    homme riche" (v.9)








			b. Interprétation symbolique: "comme une faible plante..." (v.2)       				    "s'élèvera d'une terre desséchée" (v.2)       "Il sera mené à la 					    boucherie comme un agneau" (v.7)








     Conclusion:   a.  Nous chercherons d'abord à établir la signification littérale; l'application la 			         plus simple.    


		    b.  S'il y a lieu, nous chercherons en outre une signification symbolique (sens 		         caché).








2.  L'Acommplissement Progressif de la Prophétie:








	  Es. 9:5,6:  Naissance et Règne du Messie.  


	  Zach. 9:9,10: L'entrée à Jérusalem sur un âne, et la domination universelle du 		    Messie.  


	  Es. 61:1,2: Jésus oint pour publier une année de Grâce, et un jour de vengeance de 	    notre Dieu.
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	Illustration:  une chaîne de montagnes








L'illustration ci-dessus démontre la nature de la révélation progressive.  Les prophètes ont vu et racconté fidèlement le message prophétique, sans toutefois avoir compris toute la signification.  Esaie, par exemple, a prophétisé à la fois la naissance, la souffrance, et la gloire du méssie, sans faire trop de distinction entre les événements ni les intervales de temps qui les séparaient.  C'est pourquoi, dans certains passages, il s'agit d'un ou de plusieurs événements dans la vie du méssie.














A.  L'Eschatologie Personnelle et le Retour de Christ 








      Eschatologie Personnelle:  Qu'est-ce qui arrive après la mort?  








	1.  La Mort Physique








	"Il n'y a pas d'évasion possible.  Tôt ou tard--à moins que Christ ne revienne 			avant--nous allons mourir.  Malgré tous nos   efforts d'éviter le sujet, nous pensons 		inévitablement à notre mort et notre destin éternel.  Il émerge de telles considérations 		toute une variété d'opinions.  Les positions sur la nature de l'homme nous influencent 		ici."  [Lewis, Un Manuel Théologique,  pp. 77-79.]








	Positions différentes:








		a.  Ne croyant que ce qu'ils voient, certains pensent que la mort est la fin de 			tout.  Au-delà du tombeau nous n'avons rien à craindre et rien à attendre.  Il n'y 			a pas d'âme qui survive.  Les décédés sont totalement anéantis.   (Les 				Naturalistes et les Matérialistes)








		b.  D'autres, même sur la base de l'observation scientifique, disent que la mort 			ne termine pas tout.  "La science n'a rien trouvé qui puisse disparaître sans 			trace.  La nature ne connaît pas l'extinction.  Tout ce qu'elle connaît est la       			transformation."   Si cela est vrai des parties plus insignificantes de l'univers, à 			plus forte raison c'est vrai de l'homme.   (Wernher Von Braun)








		c.  Certains, sur une base philosophique, tiennent à une immortalité 				impersonnelle.  La goutte de pluie tombe dans la mer; tout en perdant son 
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	identité, elle reste.  A la mort nous perdons notre individualité comme nous 			sommes absorbés dans le Tout Infini (Dieu, l'Absolu).       (Spinoza, Hegel, les 			Panthéistes)








	d. Certains religions déclarent qu'après la mort l'âme éternelle occupe un autre corps.  		Il faut des centaines de milliers de telles transmigrations avant de trouver la délivrance 		de la naissance et de la mort.  Que les incarnations successives soient dans des 		formes plus élevées ou plus basses de vie animal ou humaine est le résultat du bien 		 ou du mal fait pendant cette vie.  La loi morale inexorable du Karma n'offre pas de 		pardon.  (Les Hindous et les Bouddistes)








	e. Nous continuons un développement moral graduel dans notre vie physique comme 		dans notre mort.  Il n'existe pas de ciel ni d'enfer lointains pour séparer les morts des 		vivants.  Les morts sont invisibles aux sens physiques, mais non aux pensées 			accordées avec les forces psychiques.  On prétend à une évidence pour cette position 		basée sur des communications avec des morts et sur la perceptions extra sensorielle.  		(Les Spiritualistes)








	f. Beaucoup de ceux qui acceptent une immortalité personnelle nient le châtiment 		éternel.  En fin de compte tous les hommes seront sauvés.  (Les Universalistes)  Si 		certains restent incorrigibles après une seconde chance dans le purgatoire, ils seront 		anéantis.    (L'Immortalité conditionnelle)








	g. D'autres nient l'immortalité de l'âme, mais croient à une résurrection.  Prétendant 		que l'existence consciente de l'âme sans le corps est une ancienne idée grecque, non 		une idée biblique, ils enseignent que l'âme dort entre la mort et la résurrection.  			L'homme entier--le corps et l'âme--meurt; l'homme entier est ressuscité des morts.  		(Les Témoins de Jéhovah, les Saints du Dernier Jour, les Adventistes du septième 		jour, des théologiens contemporains)








	h. Pendant sa seule vie sur la terre chaque personne décide de son destin éternel.  A 		la mort l'âme existe consciemment dans la présence de Dieu ou dans le tourment 		jusqu'à la résurrection du corps.  Alors l'homme entier, sur l'autorité de l'Ecriture, existe 	éternellement dans une condition déterminée par le juste jugement de Dieu.  Ceux qui 		souffrent sont punis seulement au degré de la vérité divine qu'ils ont refusée.  Ceux qui 	sont glorifiés avec Christ reçoivent leur héritage par la foi comme un don.  Dieu 			reconnaît également leur fidélité dans la propagation de sa grâce.  Ils habitent les cieux 	et la terre nouvellement crées, non simplement un ciel "spirituel."   (Les Chrétiens 		orthodoxes)








La Mort:  Ce que la Bible enseigne:








Nous citons Thiessen:  "Il ne faut pas confondre la mort physique avec la mort spirituelle ou avec la mort éternelle.  La mort spirituelle, c'est l'état spirituel dans lequel se trouve une personne avant d'être sauvée.  Il est dit que nous étions 'morts' dans nos offenses et dans nos péchés (Ep. 2.1,5; Voir aussi Jn. 5.25).  Une personne est donc considérée comme morte spirituellement tant qu'elle n'est pas devenue vivante en Christ lors du salut.  La mort éternelle est le jugement éternel qui s'abat, à la mort, sur ceux qui n'ont jamais été rendus vivants spirituellement. (Jn. 5.24; voir Ap. 20.10).  C'est ce que l'on appelle 'la seconde mort, l'étang de feu' (Ap. 20.14).
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"La mort spirituelle et la mort éternelle se rapportent à l'âme; la mort physique concerne le corps.  La mort physique est la séparation de l'âme d'avec le corps; c'est la fin de la vie physique.  (Ec. 12.9; Ac. 7.59 Ja. 2.26).  Il ne faudrait cependant pas la considérer comme une annihilation, comme une cessation de l'être ou une non-existence... Le corps se décompose dans la tombe et retourne à la poussière (Ge. 3.19), mais l'âme continue d'exister.








"La mort physique est une conséquence de la mort spirituelle de l'homme (Ro. 5.21; 6.23; 1 Co. 15.56).  La mort physique n'est pas quelque chose de naturel dans l'existence de l'homme.  C'est un jugement (Ro. 1.32; 5.16) et une malédiction.  Christ a délivré le croyant de la puissance de la mort.  (Hé. 2.14s).








"Pour le croyant, la mort est l'entrée dans la présence de Christ.  Le chrétien est absent ducorps et présent avec le Seigneur (2 Co. 5.8).  Pour le croyant, mourir c'est s'en 'aller et d'être avec Christ' (Ph. 1.23)...  Contrairement au croyant, l'incroyant n'a pas d'espérance semblable.  Ce qui l'attend, c'est la condamnation et le jugement éternel, loin de la présence du Seigneur (Jn. 3.36; 2 Th. 1.9; Ap. 20.10)."  [Thiessen, ps. 375-376].








2.  L'Etat Intermédiaire








Nous citons encore notre texte:  "La mort physique concerne le corps physique; l'âme est immortelle et, en tant que telle, ne meurt jamais.  Bien que la Bible déclare que Dieu seul possède l'immortalité (1 Ti. 6.16; voir 1.17), l'homme est également immortel dans le sens où son âme ne meurt jamais... Dans la r'ponse à la question des Sadducéens concernant la résurrection, Jésus a cité ce que Dieu avait dit à Moise dans Ex. 3.6: 'Je suis le Dieu d'Abraham, le Dieu d'Isaac, et le Dieu de Jacob' (Mt. 22.32).  Il a poursuivi en disant: 'Dieu n'est pas Dieu des morts, mais des vivants' (v. 32).  Si Dieu était le Dieu d'Abraham à l'époque de Moise, Abraham était donc encore vivant."








	a.  L'évidence biblique:








	  Notez l'histoire de Lazare et de l'homme riche (Lu. 16.19-31)








	  Selon l'apôtre Paul, le croyant est avec Christ.  (2 Co. 5.8; voir v. 6; Ph. 1.23)








	  Voir la promesse que Jésus avait fait au brigand pénitent: (Lu. 23.43)


	


	"D'après 2 Co. 12.3s., il est clair que ce paradis était le ciel.  Non seulement le croyant 		est avec le Seigneur et dans le ciel, mais il est aussi en communion avec les autres 		croyants.  L'Épître aux Hébreux parle de 'l'assemblée des premiers-nés inscrits dans 		les cieux' (12.23).  Les croyants sont vivants, conscients et heureux (Lu. 16.19-31; Ap. 		14.13)...  Nous en tirons que ceux qui ne sont pas sauvés sont également dans un 		état intermédiaire et qu'ils subissent le tourment en attendant le jugement du grand 		trône blanc (Ap. 20.11-15)."  [Thiessen, p. 377].








	b.  D'autres positions:








	  Faites connaissance des positions sur le purgatoire, le sommeil de l'âme,  		l'annihilationnisme, et l'immortalité conditionnelle dans L'Esquisse, pages 			377-379.
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3.  L'Importance de la prophétie biblique sur le retour de Jésus-Christ:








Au moins la moitié des passages prophétiques de la Bible qui parlent du Messie parlent de sa glorie et de son règne.  Jésus Lui-même a promis à ses disciples qu'Il allait revenir.  (Jn. 14:1-3; Actes 1:10,11).  L'oeuvre rédemptrice du Christ est accomplie sur la croix. Mais le plan de Dieu n'est past tout à fait achevé!   (Phil. 2:9,10; Héb. 2:8,9).








"A travers les siècles de grands hommes ont travaillé, peiné et sont morts pour établir une paix dans la justice.  Il n'y a toujours pas de paix.  La guerre froide persiste et des guerres chaudes s'allument.  Les nations verront-elles jamais une paix juste et permanente?   Le chrétien prie pour les dirigeants mondiaux et soutient tout programme de paix valable.  Mais le chrétien sait que la tromperie des coeurs pécheurs empêche une paix durable.  La vieille recherche des nations ne pourra s'accomplir qu'avec l'aide de Christ." [Lewis, Un Manuel Théologique,  p. 70.]








Par quelle manière Le Seigneur reviendra-t-Il et  apportera-t-Il la paix?  L'Eschatologie Chrétienne cherche à répondre à cette question, mais il y a des  positions différentes:  [Lewis, ps. 70-71.]








1. Selon certains, Christ ne reviendra jamais pour régner sur la terre.  Le royaume de Christ qui apporte la paix n'est qu'intérieur et spirituel.  Il faut comprendre tout l'enseignement biblique sur le second avènement de Christ et le règne millénaire non littéralement du futur, mais expérimentalement dans l'expérience présente.  Réinterprétée (remythisée), la doctrine des dernières choses se réalise ici et maintenant dans le coeur du chrétien.  On n'atteindra jamais la paix objective sur la terre, mais au milieu de l'agitation et de la tragédie des individus peuvent connaître la paix.   (Beaucoup de théologiens contemporains)








2. D'autres, d'accord que le royaume de Christ est principalement spirituel ici et maintenant, croient cependant en un retour littéral de Christ.  Mais il n'y aura pas de millénium littéral.   








Les passages millénaires s'appliquent au règne actuel du Seigneur sur les siens, ou à un état éternel dans les nouveaux cieux et sur la nouvelle terre.  La conclusion de ce présent âge de   méchanceté verra le retour de Christ, la résurrection de tous les hommes et un seul jugement final.  (Les Amillénaristes)








3. Christ revient littéralement sur la terre après une longue période de paix amené par le succès des efforts missionnaires.   Avec la prédication continue de l'évangile dans la puissance du Saint-Esprit, la grande majorité des gens du monde deviendra chrétienne.  Naturellement la paix suit cette acceptation universelle de la Seigneurie de Christ.  Christ reviendra après le millénium, la résurrecton de tous les hommes et le jugement final.  (Postmillénaristes)








4. Certains attendent le retour littéral de Christ avant son règne littéral sur la terre.  Il n'y a que les aspects juifs du millénium qui soient figurés, car à son premier avènement Christ a aboli définitivement la distinction entre juifs et paien.  Il se peut qu'Israel se convertisse, mais elle ne jouira pas d'une place prééminente.  Le règne actuel de Christ sur l'église et son règne futur sont très similaires. A son retour les justes ressusciteront et seront jugés.  Ce n'est qu'après le millénium que les méchants ressusciteront et seront jugés.  (Prémillénaristes historiques)
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5. D'autres acceptent littéralement non seulement le retour de Christ et son règne subséquent mais aussi la prééminence des aspects juifs de son royaume.  Ils attendent une nation juive   restaurée avec les douze tribus, Christ régnant sur le trône de David à Jérusalem, l'accomplissement des bénédictions promises à Israel dans l'A.T. et le recommencement de l'adoration par des sacrifices.  Le règne actuel de Christ sur l'église et son règne futur sur les nations sont très différents.  Comme dans le prémillénarisme historique, il n'y a pas une seule résurrection et un seul jugement générale, mais les deux séparés par le règne millénaire de Christ.    (Prémillénaristes dispensationnels)








6. Une troisième espèce de prémillénarisme combine les éléments des deux autres.  Christ règne maintenant dans la vie de ceux qui l'accepte comme Seigneur et il reviendra littéralement sur la terre avant le millénium.  En accord avec les prémillénaristes historique, le règne millénaire de Christ continuera l'unité spirituelle des juifs et des paiens en Christ.  Spirituellement, le règne présent et la domination future sont similaires.  Mais en accord avec les prémillénaristes dispensationnels, le règne millénaire de Christ sera administré extérieurement non comme une église mais comme la nation juive avec son roi.  Les règnes   présent et futur de Christ sont très différents institutionnellement.  La prééminence d'Israel n'est que fonctionnelle.   (Certains prémillénaristes récents)








Nous citons Thiessen:  "Dans toutes les Écritures, il y a une place importante accordée à la seconde venue de Jésus-Christ.  Bien que la première et la seconde venues soient souvent si étroitement fusionnées dans les prophéties de l'Ancien Testament qu'il soit difficile de présenter une promesse précise qui traite seulement de la seconde venue, il y a cependant quelques passages qui le font clairement (Job 19.25s; Da. 7.13s; Za. 14.4; Mal. 3.1s.)  Le Nouveau Testament mentionne cette doctrine plus de 300 fois.  Des chapîtres entiers y sont consacrés (Mt. 24,25; Mc. 13; Lu. 21; voir 1 Co. 15).  Certains livres traitent presque exclusivement de ce sujet (1 Th. ; 2 Th.; Ap.).  Quant à l'importance, cette doctrine se range donc parmi les autres doctrines majeures."  [Thiessen, p. 380].














B.   LA SECONDE VENUE DE CHRIST
































Pourquoi Jésus doit-Il revenir (littéralement) ?








	1. Pour accomplir le plan éternel de Dieu. (Héb. 2:8,9)  








	      Jésus, maintenant à la droite de Dieu.   Ac. 7:54,55; Rom. 8:34  


	       Christ sur son propre trône (celui de David).   1 Chron. 28:7; 2 Chron. 36:11








	2. Pour accomplir la prophétie des anges. (Ac. 1)    "ce même Jésus..."


	


	3. Les prophéties de l'A.T. l'ont annoncé.   Ps. 110; Zach. 14:1-4, etc.


	


	4. Jésus Lui-même l'a promis. (Jn. 14:1-6; Ap. 22:12)








	5. Le Saint-Esprit l'a proclamé.  (Jn. 14:16-26)
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Aperçu les Evénements:








1.  L'Enlèvement de l'Eglise (croyants)   1 Cor. 15:50-52; 1 Thess. 4:13-18 (enlevés); 2 Thess.       2:1 


	  première resurrection:  les morts en Christ (1 Thess. 4)


	  le jugement des saints (devant Christ  1 Co. 3; 2 Co. 5;)








2.  La Grande Tribulation "Soixante-Dixième semaine" de Daniel (9:27).   Mt. 24:21,29; Mc.          13:24,  à distinguer "des tribulations" (Jn. 16:33)








3.   


Le Jour du Seigneur.  ( Le retour de Christ et le jugement des nations)   2 Thess. 1:7; Mt.          24:27,29-30; Ap. 1:7; 19:19.








	  la bataille d'Harmaguédon  (Ap. 16.16)








4.  Le Règne Millénaire (1,000 ans)   Apoc. 20:1-7; Es. 9:6,7; 1 Cor. 15:24-28








	  Satan lié pendant 1000 ans dans l'abîme


	  Jésus-Christ régnant sur le trône de David à Jérusalem








5.  Le Jugement final: (Ap. 20.7-15)








	  Satan délié, la bataille finale, et Satan jeté dans l'étang du feu  (Ap. 20.7-10)


	  Dernière resurrection:  resurrection des impies au jugement dernier (20.11-13)


	  Jugement du Grand Trône Blanc: jugement des impies  (20.12-15)








6.  Eternité  Future   Mt. 24:25; Héb. 1:10,11; Apoc. 21:1








	  Nouveaux cieux et la nouvelle terre  (Ap. 21-22)
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1.  Sa Venue dans les Airs


























"Parmi les événements qui entourent le retour de Christ aucun n'a suscité plus de curiosité que le rassemblement des croyants en vue de sa rencontre dans les airs (1 Thes. 4:16,17).  Tous ceux qui acceptent un second avènement littéral croient à l'enlèvement.  La question est quand?  Personne ne devrait fixer la date!  Mais on ne peut penser aux événements tels que le règne terrestre de Christ, une grande tribulation (Mt. 24:21), et un enlèvement sans les mettre dans un ordre quelconque...  Mais on ne peut l'ignorer.  Le chrétien devrait-il se préparer à traverser la dévastation mondiale d'une grande tribulation ou sera-t-il enlevé avant qu'elle ne commence?  [Lewis, Un Manuel Théologique,  pp. 74-75]








	a.  Il y a des chrétiens qui placent l'enlèvement après le millénium qui sera amené, 		     selon eux, par l'église.  Alors Satan sera relâché pour un peu de temps; il y aura 		     une grande tribulation et les saints seront enlevés à la rencontre de Christ.  Le 		     chrétien n'attend pour le présent ni la tribulation ni l'enlèvement mais le millénium.   		     (Les Postmillénaristes)








	b.  Les croyants ne rencontreront Christ dans les airs qu'après une terrible persécution 		     de la part de l'Antichrist qui aura une grande puissance à la fin de notre âge.  Au 		     moment où Christ reviendra pour la bataille d'Harmaguédon, les chrétiens seront 		     enlevés à sa rencontre.  Ce n'est alors que sa colère sera versée sur les impies.  		     Ces événements pourraient se produire pendant la vie du croyant.  (Les 			     Amillénaristes)








	c.  Parmi les Prémillénaristes on trouve quatre positions:  [Lewis, Un Manuel 			     Théologique,  pp. 74,75.]








		1)  Le chrétien peut s'attendre à rencontrer Christ à la fin de la période de sept 			     ans de grande tribulation.  Il devrait s'armer pour souffrir beaucoup aux 			     mains de l'Antéchrist, mais il sera préservé de la colère de Dieu.  Alors, 			     ayant rencontré son roi qui revient dans les airs, il reviendra avec lui pour 			     régner dans la justice.  Ce complexe d'événements pourrait se déclencher à 			     n'importe quel moment de sorte que le chrétien pourrait rencontrer Christ 			     dans sept ans.  (Les Posttribulationistes récents)








		2)  Les croyants rencontreront Christ au milieu de la tribulation.  Ayant souffert 			     entre les mains des impies pendant trois ans et demi, ils seront avec Christ 			     pendant les derniers trois ans et demi--la grande tribulation.  Alors ils 				     reviendront avec Christ pour régner.  Le chrétien devrait se préparer       			     pour une souffrance sans pareille, mais il peut s'attendre à rencontrer son 			     Seigneur dans trois ans et demi.   (Les Mi-tribulationistes)








		3)  Quoique la tribulation se passe avant, l'enlèvement peut avoir lieu à 				     n'importe quel moment.  L'homme ne peut identifier le commencement, le 			     milieu ou la fin de la tribulation.  Sa fin peut être proche à tout moment; et 			     les croyants peuvent être enlevés pour rencontrer Christ.  Ce même jour 	
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		     Christ verse sa colère sur les impies et revient avec les croyants pour régner.  		     Les croyants peuvent, donc, rencontrer Christ à n'importe quel moment.       			     (Les Post-tribulationistes historiques)








		4)  L'enlèvement se passe à un moment quelconque avant la tribulation.  			     L'enlèvement de l'église marque la fin des temps des nations [et la 				     dispensation de la grâce].  De point de vue administratif il n'y a pas d'église 			     dans la tribulation, comme dans le millénium.  Il y aura la nation d'Israel 			     restaurée.  L'abomination de la désolation aura lieu dans le temple de 			     Jérusalem...   Les  croyants actuels peuvent s'attendre à rencontrer Christ    			     avant que cette période reconnaissable ne commence.    (Les 				     Pré-tribulationistes)














	Le But de Sa Venue dans les Airs:  [Thiessen, ps. 387-394]








	Paul écrit:  "Car le Seigneur lui-même, à un signal donné, à la voix d'un archange, et 		au son de la trompette de Dieu, descendra du ciel, et les morts en Christ 			ressusciteront premièrement.  Ensuite, nous les vivants, qui serons restés, nous 		serons tous ensemble enlevés avec eux sur des nuées, à la rencontre du Seigneur 		dans les airs, et ainsi nous serons toujours avec le Seigneur" (1 Th. 4.16s).








	a.  Pour prendre les siens








		-- c'est selon sa promesse:  "Je reviendrai, et je vous prendrai avec moi, afin 			    que là où je suis vous y soyez aussi" (Jn. 14.3)








		-- Le croyant est toujours dans la présence de Christ spirituellement, mais 			    actuellement loin de lui corporellement (2 Co. 5.6)








		-- Les "morts en Christ" sont déjà avec lui, mais sans corps (2 Co. 5.8).


		


		-- La rédemption comprend aussi bien le corps du croyant que l'âme (Ro. 8.23; 			    Ep. 1.14; 4.30) et, au moment de l'enlèvement, Christ changera le corps "de 			    notre humiliation, en le rendant semblable au corps de sa gloire" (Ph. 3.21).








		L'enlèvement comprend donc ces deux étapes:








		1)  La résurrection des morts en Christ (1 Th. 4.16; 1 Co. 15.53)


		2)  La transformation des croyants vivants (1 Th. 4.17; 1 Co. 15.50, 51s).














	b.  Pour faire paraître devant lui son épouse, l'Eglise  (Ep. 5.27; Ap. 19.6-8).








		L'Eglise est l'épouse.  Elle est maintenant dans la position d'une fiancée 				(2 Co. 	11.2); à la fain, Christ fera "paraître devant lui cette Eglise glorieuse, 			sans tache, ni ride, ni rien de semblable" (Ep. 5.27).








	c.  Pour juger et récompenser
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	1)  Le jugement du croyant::  Jésus-Christ viendra pour juger les oeuvres des 			croyants et distribuer des récompenses.  Le croyant ne sera pas jugé quant à 			ses péchés (Jn. 5.24), puisqu'il a déjà été jugé pour eux dans la personne et la 			croix de Christ (Es. 53.5s.; 2 Co. 5.21), et il n'aura pas à en rendre de nouveau 			compte lors du retour de Christ.  Au cours de sa vie, il est toutefois châtié pour 			les péchés qu'il commet afin de ne pas être condamné avec le monde (1 Co. 			5.5; 11.32; Hé. 12.7).  Mais lorsque Christ reviendra, le croyant sera cependant 			jugé quant à l'utilisation qu'il a faite des talents (Mt. 25.14-30), des mines (Lu. 			19.11-27) et des occasions (Mt. 20.1-16) qui lui ont été donnés.  [Thiessen, p. 			391].








	  Versets clés:  2 Co. 5.10; Ro. 14.10; 1 Co. 3.11-15








	2)  Les récompenses des croyants:  [Thiessen, ps. 392-393]








		(a)  la base des récompenses:  Dans la Bible, il nous est dit que plusieurs 			choses aboutissent à une récompense.  En tant qu'intendant des mystères de 			Dieu (1 Co. 4.1-5), le croyant doit rendre compte de son intendance.  Un 			récompense précise est promise à ceux qui auront été fidèles (1 Co. 4.2); (Mt. 			20.1-16; 25.14-30; Lu. 19.11-27).  En tant qu'administrateurs de leurs biens 			matériels, ils seront récompensés selon la façon dont ils ont utilisé leurs biens 			(Mt. 6.20; Ga. 6.7).  Celui qui sème peu moissonnera peu (2 Co. 9.6).  De plus, 		en tant que responsable des âmes des autres, le croyant sera récompensé 			selon le nombre de personnes qu'il aura conduites à la justice.  (Da. 12.3; 1 th. 			2.19).








		(b)  le moment des récompenses:  C'est lorsque Christ reviendra que les 			récompenses seront distribuées (Mt. 16.27; Ro. 2.5-10; 2 Ti. 4.8; Ap. 11.18; 			22.12).








		(c)  la nature des récompenses:  La Bible présente les récompenses qui seront 			accordées comme une couronne ou un trophée.  Il nous est dit que ce sera une 		couronne incorruptible (1 Co. 9.25), et nous sommes mis en garde de ne pas 			perdre notre couronne (Ap. 3.11).  Quelques couronnes:








		R  la couronne de gloire  (1 Th. 2.19)


		R   la couronne de justice  (2 Ti. 4.8)


		R   la couronne de vie  (Ja. 1.12; Ap. 2.10)








d.  Pour enlever Celui qui retient (2 Th. 2.6-8)








	Thiessen dit:  "Deux personnes sont ici liées au retour de Christ: celui qui retient, et qui 	doit disparaître, et l'impie, qui doit être détruit par le souffle de la bouche de Christ.  		Paul nous dit que le mystère de l'iniquité agissait déjà à son époque, mais 'ce qui le 		retient' et 'celui qui le retient' entravaient le plein développement de l'iniquité.  Qui (ou 		quoi) est celui (ou ce) qui retient?
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	Dans Ge. 6.3, le Saint-Esprit est présenté comme luttant avec l'humanité mauvaise à 		l'époque de Noé, et il est dit qu'il 'ne contestera pas à toujours avec l'homme' (Darby).  		Quand il cessa de s'opposer à la méchanceté de l'homme, les jugements de Dieu 		s'abattirent sur le monde.  Il semble que ce soit également lui qui retient à la fin des 		temps, où les jours de Noé seront répétés.  C'est souvent par l'Eglise qu'il freine le mal; 	car, à cause de sa présence en eux, les croyants sont le sel de la terre et la lumière du 		monde (Mt. 5.13-16).  Quand l'Eglise sera enlevée, le sel et la lumière disparaîtront..." 		[Thiessen, p. 394).














2.  L'Enlèvement et la Grande Tribulation
































Au cours des siècles, l'Eglise (y compris l'Eglise primitive) a toujours maintenu comme espérance la doctrine de l'enlèvement de tous les croyants en Christ.  Cette foi et cette espérance sont basées sur les promesses du Seigneur lui-même, et sur d'autres passages comme 1 Th. 4.16s et 1 Co. 15.51-54.  Bien que certains pensent que l'Eglise devra passer par au moins une partie de la Grande Tribulation avant l'enlèvement, nous ne croyons pas que la Bible soutienne cette position.  La position des prémillénaristes dispensationnels et des prétribulationistes sur la question de l'Eglise et la Grande Tribulation est comme suit:














L'Eglise et la Grande Tribulation:  Cinq raisons pour lesquelles l'Eglise ne passera pas à     						 travers la grande tribulation:








	a.  La promesse de Dieu de nous epargner de la tribulation.  (Apoc. 3:10; 1 Thes. 		     1:9,10; 5:4,9)








	b.  L'efficacité (suffisance) de l'expiation du sang de Christ (en nous délivrant du 		     jugement divin)  (Rom. 8:1,2; Jn. 3:16-18)   individuel et corporel (l'Eglise)








	c.  Les saints doivent revenir avec Christ.  (à son retour sur la terre pour y régner)        		     (1 Thes. 3:12,13; Apoc. 19:11-16)








	d.  Le manque du mot "église" en Apoc. chapitres 4 à 21.  Le mot église revient 		     plusieures fois en 1:4,11,20, etc.  ch. 2 et 3 aussi.   A  partir du chap. 4 jusqu'au 21 	     l'église n'est pas mentionnée.  En Apoc.  22:16  rapparaît.  Pourquoi ce silence, 		     entre le chapître 4 et le chapître 21?  Ce serait sans doute parce que l'église ne 		     figure pas dans les événements décrits dans ces chapîtres, savoir les jugements de 	     la grande tribulation.








	e.  La signification de 1 Thes. 4:18   "Consolez-vous donc les uns les autres par ces 		     paroles."   Quelle serait la consolation si nous devons nous attendre à traverser la 		     grande tribulation?
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La Grande Tribulation:








Thiessen précise:  "Nous savons évidemment que les chrétiens doivent, par de nombreuses tribulations, 'entrer dans le royaume de Dieu' (Ac. 14.22); mais il y a , en plus de cette expérience commune à tous les chrétiens, une future période de tribulation.  Dans Da. 12.1, il en est parlé comme d'une 'époque de détresse, telle qu'il n'y en a point eu de semblable depuis que les nations existent'; dans Mt. 24.21, elle est décrite comme 'une grande tribulation'; dans Lu. 21.34, elle est appelée 'ce jour'; dans Ap. 3.10, el en est parlé comme de 'l'heure de la tentation qui va venir sur le monde entier, pour éprouver les habitants de la terre'; et dans Ap. 7.14, il est question de ceux qui 'viennent de la grande tribulation'.  Dans l'Ancien Testament, il y est fait allusion comme à 'un temps d'angoisse pour Jacob' (Jé. 30.7) et au temps de l'indignation de Dieu contre les habitants de la terre (És. 24.17-21; 26.20s.; 34.1-3).  Que la période de la tribulation se situera entre les deux étapes du retour de Christ est évident si l'on étudie tout le programme de Dieu pour l'avenir.  Elle se terminera par le retour de Christ en gloire (Mt. 24.29s.)."  [Thiessen, p. 400].








	a.  Sa durée:  Nous citons:  "Il ne nous est nulle part dit textuellement combien de 		temps durera cette période, bien que nous lisions que, à cause des élus, ces jours 		seront abrégés (Mt. 24.22).  Il y a cependant certaines choses qui indiquent que cette 	période durera sept ans.  Quelle que soit la méthode pour calculer les 70 semaines 		de Da. 9. 24-27, il est clair qu'elles ont commencé lors du retour de Néhémie et de la 		reconstruction des murs et de la ville de Jérusalem (Né. 2. 1-8; Da. 9.25).  Il est 		également clair que la soixante-neuvième semaine s'est terminée par la crucifixion de 		Messie (Da. 9.26) et qu'il y a une pause dans la succession des semaines.  La 		destruction de la ville et du sanctuaire en 70 apr. J.-C., et la répétition des guerres de 	des désolations jusqu'à la fin se situent entre la soixante-neuvième et la 			soixante-dixième semaines.  Il semble parfaitement clair pour plusieurs que la 			soixante-dixième semaine soit encore à venir et qu'il s'agisse de la période de la 		tribulation.  Il semble également clair que, dans la chronologie de Daniel, une 			'semaine' équivale à sept ans.  Si la soixante-dixième semaine représente la période 		de tribulation, nous pouvons alors en déduire qu'elle durera sept ans.  En harmonie 		avec cela, la deuxième moitié de cette période est ailleurs appelée 'un temps, des 		temps, et la moitié d'un temps' (Da. 7.25); 12.7; Ap. 12. 14), 'quarante-deux mois' (Ap. 	11.2; 13.4) et 1260 jours (Ap. 11.3; 12.6; voir Da. 12.11s)."   [Thiessen, ps. 400-401]








	b.  Sa nature:  








		1)  Politique:  Comparez Da. 7.1-28 avec Ap. 13.1-10, et Ap. 17.1-18.  				Thiessen remarque:   "De tout cela, nous pouvons en conclure que, pendant la 			période de tribulation, il y aura une fédération politique, développée 				principalement à partir de l'ancien empire romain, à laquelle dix royaumes 			coopéreront.  Ce régime sera autocratique et blasphématoire.  Le système 			religieux de cette époque dominera d'abord le gouvernement, mais, après une 			certaine période, les dix rois le détruiront, et de grandes persécutions 				commenceront contre les croyants de cette époque.  Mais l'empereur et ses 			associés seront détruits lors du retour de Christ, et leur royaume fera place au 			royaume que Christ établira."  [Thiessen, p. 401].








		2)  Religieux:  Comparez Da. 11.36-39; Jn. 5.43; 2 Th. 2.6-12; Ap. 13.11-18; 			17.1-17.  Thiessen continue:  "Jésus a prédit qu'un autre viendrait en son nom 	
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	et que les Juifs l'accueilleraient.  Cette personne est une des bêtes d'Ap. 13.1-18...  		dans Ap. 17.1-6, nous voyons le faux système religieux assis sur la bête.  Il peut 		s'agir d'une fédération de tous les apostats qui entreront dans la tribulation... au 		début de cette période, ce faux système, la prostituée, dominera le gouvernement.  		Lorsque, au milieu de cette période, l'empereur rompra son alliance avec les Juifs et 		interdira que l'on offre des sacrifices (Da. 9.27), les dix rois hairont alors la prostituée, 		la dépouilleront et la détruiront (Ap. 17.16s.).  À partir de ce moment, tous devront 		adorer la bête (Ap. 13.4-8), et la deuxième bête s'arrangera pour obliger le monde à 		le faire (Ap. 13.11-17).  Elle se servira de tromperies, de prodiges mensongers (2 Th. 		2.9-12; Ap. 13.13) et de la force (Ap. 13.7, 15; voir 6.9-11; 20.4), persécutant même 		ceux qui ne voudront pas adorer la bête ne prendre son nom (Ap. 13.16s.).  Elle 		exigera que tous prennent la marque de la bête et ne permettra à personne d'acheter 		ou de vendre à moins d'avoir cette marque.  Il est clair que dans ces jours-là, des 		multitudes seront mises à mort pour la Parole de Dieu et le témoignage qu'elles auront 	rendu.  Mais avec la venue de Christ et la destruction des chefs et de leurs armées, 		tout le système religieux de la fin des temps sera réduit à néant." [Thiessen, ps. 		401-402].








	3)  Israélite:  Il est vrai que, pendant la dispensation de la grâce, Dieu ne fait pas de 		distinction entre Juif et paien, et que l'activité principale entreprise par le Seigneur 		durant "les temps des nations" et celle de l'édification de l'Eglise.  Cependant, Dieu a 		encore à faire avec son peuple Israel, un peuple qui reste encore pour la plupart 		 inconverti (Rom. 11.1-5; 29).  Une fois l'Eglise est retirée, Dieu tournera de nouveau 		vers Israel, avec l'intention de sauver la nation (déjà rétablie dans le pays de la 			Palestine Ez. 37.1-14).  Au début de la tribulation, l'Antéchrist établira une alliance 		avec Israel, leur permettant de recommencer le culte du temple et les sacrifices.  Mais il 	rompra l'alliance au milieu des sept années, fera cesser le culte et les sacrifices, et 		instituant son image au temple (l'abomination du dévastateur ou de la désolation" Da. 		12.11; Mt. 24.15; Ap. 13.14s; voir 2 Th. 2.4).  Il y aura une terrible persécution contre 		les Juifs, pendant laquelle beaucoup seront converti.  Dieu choisira et protégera 		 144.000 Juifs comme témoins, et deux "évangélistes" spéciales, les deux témoins 		d'Ap. 11.1-7; 12.17).  Pendant cette terrible persécution de toute la nation d'Israel (Za. 		12.1-9; 13.8s; 14.1-5), Christ reviendra dans la gloire et pour la délivrance de son 		peuple, et tous les Juifs le verront.  Ils se lamentreront et se convertiront, ainsi 			devenant une nouvelle nation (Za. 12.20-13.2).  








	4)  Satanique:  C'est Satan qui donnera sa puissance à la bête, et qui régnera sur la 		terre pendant la grande tribulation (Ap. 13.1).  Nous citons:  "C'est lui qui est derrière 		tout ce mouvement vers une fédération mondiale, dont le but inavoué est de bannir la 	foi de la terre.  C'est lui qui donne sa puissance, son trône et une grande autorité à la 	bête (Ap. 13.2-4).  Ce monarque aura donc l'énergie et la puissance de Satan, et 		personne ne pourra le vaincre.  De plus, Satan dirigera d'abord les affaires depuis le 		ciel, mais il sera ensuite précipité sur la terre (Ap. 12.7-13; voir Lu. 10.18).  Sachant 		qu'il ne lui reste que peu de temps, il haira et persécutera Israel avec une grande 		fureur (Ap. 12.13-17)...  Finalement, Satan incitera les rois de toute la terre à se 		rassembler pour la bataille d'Harmaguédon (Ap. 16.12-16; 19.11-21).  Nous voyons 		donc que la tribulation sera, dans un vrai sens, l'heure et la puissance des ténèbres."  	[Thiessen, ps. 403-404].
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3.  Sa Venue sur la Terre


























	a.  Le but de sa venue sur la terre [Thiessen, ps. 395-400].  Notre texte fait mention de 	sept raisons pour lesquelles Christ reviendra sur la terre, et par lesquelles l'on doit 		distinguer entre sa venue dans les airs et sur la terre.  Jésus-Christ reviendra donc 		nettement sur la terre:  








		1)  Pour se révéler Lui-même et révéler les siens


		


		"Christ a été caché aux yeux des hommes pendant plus de 19 siècles.  Il était 			autrefois parmi les hommes, et les siens l'ont contemplé (Jn. 1.14; 1 Jn. 1.1-4), 			mais il est maintenant dans le tabernacle céleste, remplissant les fonctions de 			souverain sacrificateur dans le lieu très saint.  Et il reviendra (Hé. 9.24-28), suivi 		d'un cortège d'anges et de l'armée des rachetés (Joel 3.11; Za. 14.5; 1 Th. 			e.13; Jud. 14)."			








		2)  Pour juger la Bête, le Faux Prophète et leurs armées








		"Lorsque les années d'une tribulation sans précédent (Es. 24.16-21; 26.20s; 			Jé. 30.4-7; Ez. 20.33-38; Mt. 24.21,29; Lu. 21.34-360, qui s'étendra entre les 			deux étapes de sa venue, tireront à leur fin, des esprits émanant du dragon, de 			la bête et du faux prophète iront rassembler les rois de la terre pour combattre 			(AP. 16.12-16).  Ils se rassembleront dans le but de capturer Jérusalem et les 			Juifs de Palestine (Za. 12.1-9; 13.8-14.2), mais juste au moment où la victoire 			 semblera assurée, Christ descendra du ciel avec ses armées (Ap. 19.11-16).  			Ces hordes se tourneront alors pour combattre le Fils de Dieu, mais le conflit 			sera de courte durée et le résultat assuré.  Les chefs de cette rébellion seront 			alors pris et jetés dans l'étang de feu (Ps. 2.3-9; 2 Th. 2.8; Ap. 19.19s.), et leurs 		armées seront tuées par l'épée qui sortira de la bouche de Christ (2 Th. 1.7-10; 			Ap. 19.21)."








		3)  Pour lier Satan








		"Lorsque la bête et le faux prophète seront jetés dans l'étang de feu, Satan sera 		lié pour 1000 ans (Ap. 20.1-3)."  Actuellement, "Satan n'est pas lié.  Nous 			pouvons voir cela dans plusieurs passages: il est le chef de ce monde (Jn. 			16.11), le prince de la puissance de l'air (Ep. 2.2) et le dieu de ce siècle (2 Co. 			 4.4)... Si les figures utilisés dans Ap. 20.1-3 signifient quelque chose, elles 			doivent signifier que Satan est enlevé de sa sphère précédente d'opération et 			 qu'il est privé de toute occasion ou capacité de continuer son oeuvre...   				L'enchaînement de Satan ne comprend pas l'enlèvement de la nature charnelle 		chez ceux qui seront encore dans leur corps mortel.  La corruption héritée 			d'Adam suivra l'homme dans le millénium et sera une source de péché au 			cours de cette période..."
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	4)  Pour sauver Israel








	"Paul a déclaré que Deiu n'avait pas rejeté son peuple (Ro. 11.1); il y a présentement 		'un reste selon l'élection de la grâce' (v. 5); et une fois que 'la totalité des paiens...(sera 		entrée... tout Israel sera sauvé' (v. 25s).  Quand Christ reviendra, il délivrera d'abord 		Israel de ses ennemis terrestres (Jé. 30.7; Za. 14.1-3).  Mais il ne s'arrêtera pas là; il 		rassemblera tout Israel, réunissant la maison d'Israel et la maison de Juda (Es. 			11.11-14; 62.4; Jé. 31.35-37; 33.14-22; Ez. 37.18-25);  de plus, il les sauvera et 		 établira une nouvelle alliance avec eux (Es. 66.8; Jé. 31.31-34; Za. 12.10-13.1; Hé. 		8.8-12)..."  








	5)  Pour juger les nations








	"Quand Christ aura réglé le compte de [la bête, le faux prophète et leurs armées] à la 		bataille d'Harmaguédon, il rassemblera toutes les nations devant lui pour le jugement.  		Il ne faut pas confondre ce jugement avec celui d'Ap. 20.11-15 pour les raisons 			suivantes:  a) Lors du jugement des nations (Joel 3.11-17; Mt. 25.31-46; voir Ac. 		17.31; 2 Th. 1.7-10), Christ est présenté comme assis sur son trône de gloire; lors du 		jugement d'Ap. 20.11-15, il est assis sur un grand trône blanc.  b) Le premier se 		déroule sur la terre (Joel 3.17); le dernier dans les cieux, car le ciel et la terre ont 		disparu.  c)  Le premier a lieu avant le millénium, juste au moment où Christ revient sur 	terre; l'autre après le millénium.  d) Pour le premier, toutes les nations sont 			assemblées; pour le dernier, seuls les morts le seront.  e) Avec le premier, il n'est pas 		fait mention d'une résurrection; avec l'autre, il y a une résurrection.  f) Pour le premier, 		deux classes de personnes sont mentionnées; pour l'autre, seulement une.  g) Il n'est 		question d'aucun livre pour le premier; des livres sont ouverts dans le second.  h)  Le 		 résultat du premier est double: pour les brebis, la vie éternelle et le royaume, pour les 		boucs, la condamnation éternelle; pour le dernier, c'est simplement l'étang de feu.  Et 		i) une question importante soulevée lors du premier, c'est la façon dont ils ont traité les 		frères du Seigneur; la seule question pour l'autre, c'est celle de leur conduite en 		général..."








	6)  Pour délivrer et bénir la création








	"Jésus a parlé d'un futur rétablissement au cours duquel les apôtres seraient assis sur 		des trônes pour juger les douze tribus d'Israel (Mt. 19.28)... Esaie parle de cette 		période comme d'un temps où le loup habitera en paix avec l'agneau, et la panthère 		avec le chevreau (Es. 11.1-9), comme un temps où le désert fleurira comme un 			narcisse et où le mirage se changera en étang (35.1-10).  Paul en parle comme de la 		délivrance de la création de ses gémissements et de son esclavage (Ro. 8.19-22)... Il 		faut remarquer que ce renouvellement doit se produire 'quand le Fils de l'homme...sera 	assis sur le trône de sa gloire' (Mt. 19.28)..."








	7)  Pour établir son royaume








	"L'homme de haute naissance est parti 'dans un pays lointain, pour se faire investir de 		l'autorité royale, et revenir ensuite' (Lu. 19.12).  Lorsqu'il reviendra, il établira son 		royaume (v. 15-19).  Dieu a promis à David qu'il établirait son royaume pour toujours (2 	Sa. 7.8-16) et il confirma plus tard sa promesse par un serment (Ps. 89.4s., 20-37)... 
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		L'ange Gabriel déclara que Jésus était l'héritier de ce trône (Lu. 1.31-33).  Il est 		la pierre qui s'est détachée de la montagne sans le secours d'aucune main et 			qui a rempli toute la terre après avoir écrasé tous les royaumes de la terre (Da. 			2.44s.).  Il recevra le 	royaume des mains de son Père et l'établira dans les 			derniers jours (Da. 7.13s.).  Alors et alors seulement le royaume de ce monde 			deviendra le royaume de notre Dieu et de son Christ (Ap. 11.15).  La ville de 			Jérusalem deviendra la capitale de la terre renouvelée (Es. 2.204; Mi. 4. 1-3)..."








	b.  Le moment de sa venue: avant le millénium  [Thiessen, p. 405]








	"Jésus a dit: 'Pour ce qui est du jour ou de l'heure, personne ne le sait, ni les anges 		dans le ciel, ni le Fils, mais le Père seul' (Mc. 13.32) et 'Ce n'est pas à vous de 			connaître les temps ou les moments que le Père a fixés de sa propre autorité' (Ac. 		1.7).  Il a cependant critiqué les Pharisiens et les Sadducéens parce qu'ils savaient 		discerner l'aspect du ciel mais pas les signes des temps (Mt. 16.3)...  Le croyant doit 		donc connaître le moment de la venue de Christ de façon générale, mais non en 		particulier.  De façon générale, nous pouvons dire que sa venue est imminente; il peut 		venir n'importe quand (Mt. 24.36; 25.13; Mc. 13.32; 1 Th. 4.16s; Tit. 2.13).  Si le 		 moment avait été annoncé de façon précise dès le début, l'Eglise aurait perdu 			l'incitation à la vigilance que lui donne l'incertitude quant aumoment de sa venue."














C.  LE RÈGNE MESSIANIQUE  (MILLÉNIUM)


























	1.  La signification du terme "millénium":








	"Le terme 'millénium' vient du latin et signifie mille ans.  On ne le trouve pas dans les 		Ecritures mais le terme 'mille ans' revient à six reprises dans Ap. 20.2-7.  Le terme 		d'origine grecque 'chiliasme' revient souvent dans la littérature théologique; c'est le 		nom de la doctrine selon laquelle Christ reviendra établir un royaume terrestre qui 		durera mille ans.  Le fait d'un tel royaume est fermement établi dans l'ensiegnement de 	l'Ancien Testament, mais c'est le livre de l'Apocalypse qui nous en donne la durée." 	








	Notre position quant au moment du retour du Seigneur par rapport au millénium, tout 		comme la position de l'Eglise primitive, est prémillénariste, c'est à dire, que Christ 		reviendra corporellement et visiblement avant d'établir son règne millénaire.  (Révisez 		les autres positions à la page 20-21.








	2.  La manière et le moment de l'établissement du royaume








	"Tout en nous rappelant que le terme 'royaume' est souvent utilisé à propos du règne 		spirituel de Dieu dans le coeur des hommes, nous trouvons cependant beaucoup de 		références qui parlent d'un royaume futur et terrestre... Dans Da. 2.44, nous lisons que 	'dans le temps de ces rois, le Dieu des cieux suscitera un royaume qui ne sera jamais 		 détruit'...  Dans Da. 7.15-27, nous voyons que ces dix rois sont suivis par le royaume 		qui sera donné 'au peuple des saints du Très-Haut.  Son règne est un règne éternel, et 	tous les dominateurs le serviront et lui obéiront.'... "
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	3.  Les bénédictions associées au futur royaume








	"Ce royaume s'étendra d'une mer à l'autre, du fleuve jusqu'aux extrémités de la terre, 		du désert jusqu'aux îles (Ps. 72.6-11).  Les nations de la terre monteront à la 			montagne de la maison de l'Eternel, c'est-à-dire Jérusalem, pour adorer (Es. 2.2-4; Mi. 		4.1-3).  Les nations quine monteront pas à Jérusalem pour adorer seront châtiées (Za. 	14.16-19).  Christ régnera, assis sur le trône de David; son règne sera affermi par la 		justice et le droit (Es. 9.5s.)...  Dans Es. 35 nous est décrit en brillantes couleurs la 		restauration de la nature au cours de cette période.  Ces grandes bénédictions suivent 		le retour de Christ et parlent d'un royaume terrestre.  En ce jour, 'l'Eternel sera roi de 		toute la terre' (Za. 14.9)." 








	4.  La distinction entre la réception du royaume et son inauguration








	"Tout comme Archélaus, à la mort de son père Hérode, avait dû se rendre à Rome 		pour se faire confirmer le royaume avant de pouvoir effectivement régner comme roi, de 	même Christ a dû retourner au ciel pour recevoir le royaume de son Père (Da. 7.13s.).  	Le royaume lui avait été promis par l'ange Gabriel (Lu. 1.32s.), mais il ne faut pas 		oublier que la Parole dit: 'Le Seigneur Dieu lui donnera le trône de David, son père.'  		C'est dans ce but qu'il est retourné au ciel.  Mais comme dans le cas d'Archélaus, 		Christ n'a pas établi son trône dans le pays lointain, mais il reviendra de là où il est 		parti et c'est là qu'il établira son royaume."








	  Notez bien cette distinction [Thiessen, p. 409]:  "Jésus est maintenant assis, 		non sur le trône de David, mais sur le trône de son Père (Ap. 3.21).  Viendra le 		jour où il s'assoira sur son propre trône (Mt. 19.28; 25.31)..."


 	


	5.  La promesse faite aux Apôtres de régner sur les douze tribus d'Israel








	"Jésus a dit: 'Je vous le dis en vérité, quand le Fils de l'homme, au renouvellement de 		toutes choses, sera assis sur le trône de sa gloire, vous qui m'avez suivi, vous serez de 	même assis sur douze trônes, et vous jugerez les douze tribus d'Israel' (Mt. 19.28).  		Cette promesse est ici clairement liée au fait que le Seigneur sera assis sur son propre 		trône..."








	6.  La promesse faite aux croyants qu'ils régneront avec Christ








	"Non seulement les douze apôtres régneront avec Christ lorsqu'il viendra, mais il est 		aussi dit à tous les croyants:  'Si nous persévérons, nous régnerons aussi avec lui' (2 		Ti. 2.12).  Dans 1 Co. 6.2s., Paul demande carrément: 'Ne savez-vous pas que les 		saints jugeront le monde?'... Dans Ap. 5.10, nous lisons:  'Tu as fait d'eux un royaume 		et des sacrificateurs pour notre Dieu, et ils régneront sur la terre.'..."








	7.  Les conditions qui prévaudront  juste avant son retour selon les prédictions








	"Loin de montrer que le monde sera converti avant son retour, la Bible indique 			exactement le contraire.  Lorsque le Fils de l'homme reviendra, ce sera comme dans 		 les jours de Noé et de Lot (Lu. 17.26-30).  Jésus a demandé:  'Mais quand le Fils de 		l'homme viendra, trouvera-t-il la foi sur la terre?' (Lu.18.8).  Paul écrit que, dans les 		derniers temps, certains abandonneront la foi, 'pour s'attacher à des esprits séducteurs 
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	et à des doctrines de démons' (1 Ti. 4.1), et que 'dans les derniers jours, il y aura des 		temps difficiles' (2 Ti. 3.1)..."








	


D.  LES RÉSURRECTIONS	


























L'homme a toujours cru à une existence après la mort, d'une manière ou d'une autre. Toutes les grandes religions du monde enseignent une vie qui continue après la mort.  Cette doctrine peut engendrer soit la joie et l'espérance, soit la crainte et la terreur.  Il semble que Job était le premier à rédiger cette question primordiale de l'homme dans la Bible:  "si l'homme une fois mort pouvait revivre" (Job. 14.14).  Nous nous demandons, si l'homme existe après la mort, sous quel état existerait-il?  Est-ce qu'il y a une résurrection du corps?  Nous citons notre texte, sur ce point:








"...ce qui nous intéresse ici, ce n'est pas le simple fait de l'existence après la mort; nous aimerions savoir si cette existence est consciente et s'il y a aussi une résurrection du corps...  La science, avec sa croyance à l'indestructibilité de la matière et à la conservation de l'énergie, ne peut pas dire que la croyance chrétienne n'est pas raisonnable; et la philosophie, qui reconnaît les injustices de la vie, ne peut pas non plus éviter de poser comme principe une vie après la mort, pendant laquelle les torts de cette vie seront redressés.  Cette possibilité et cette nécessité deviennent dans la Bible une certitude."








	1.  L'enseignement biblique sur l'existence après la mort:








	L'Ancien Testament présente tous les hommes comme descendant dans le Shéol 		(l'Hadès du Nouveau Testament) après la mort, les impies comme les justes (Voir Ps. 		9.18; 31.18; 49.15; Es. 5.14; comparez Job. 14.13; 17.16; Ps. 6.6; 16.10; 88.4).  		Jacob s'attendait à retrouver son fils Joseph dans le Shéol (Ge. 37.35; voir 42.38; 		44.29).  Apparemment le Shéol contenait deux compartiments, tout comme dans 		l'histoire de l'homme riche et de Lazare (Lu. 16.19-31).  Il semble que l'un des 			compartiments était réservés pour les justes, et appelé "le paradis", tandis que l'autre 		compartiment était réservé pour les injustes, un lieu de tourments.	








	Le Nouveau Testament soutient également la descente de tous les morts dans 			l'Hadès, avant la résurrection du Seigneur (Lu. 16.19-31).  Thiessen dit:  "Jésus 		lui-même est descendu dans l'Hadès (Ac. 2.27, 31).  Christ a maintenant les clés de la 	mort et de l'Hadès (Ap. 1.18), et un jour ils devront tous deux rendre leurs morts (Ap. 		20.13s.)."








	Notre texte continue:  "Après la résurrection de Christ, il semble y avoir eu un 			changement.  À partir de ce moment, les croyants sont présentés comme allant dans 		la présence du Seigneur à leur mort." (Voir 2 Co. 5.6-9; Ph. 1.23).  "Nous voyons 		également sous l'autel les 'âmes de ceux qui avaient été immolés'; elles sont bien 		conscientes (Ap. 6.9-11).  Les morts vont encore au paradis, mais le paradis est 		maintenant en-haut (2 Co. 12.2-4).  Il est possible que, à sa résurrection, Christ ai pris 		avec lui non seulement les prémices de ceux qu'il avait ressuscités corporellement (Mt. 	27.52s.), mais aussi les âmes de tous les justes en Hadès..."
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	2.  L'Enseignement biblique à propos de la résurrection corporelle








	La résurrection corporelle est soutenue par l'Ancien Testament par des passages tels 		que ceux mentionnés dans notre texte [p. 424]:








	  le fils de la veuve (1 Ro. 17.21s.), le fils de la Sunamite (2 Ro. 4.32-36), etc.


	  Abraham s'attendait à ce que Dieu ressuscite Isaac d'entre les morts sur le mont 		    Morija (Ge. 22.5; Hé. 11.9).


	  Le psalmiste était confiant qu'il ne serait pas abandonné dans le Shéol (Ps. 16.10; 		    voir 17.15).


	  Esaie avait également l'espérance d'un résurrection corporelle (Es. 26.29).


	  la promesse du Seigneur dans Osée (13.14) et sa promesse dans Daniel (12.1-3, 		    13).








	"Le Nouveau Testament nous rapporte la résurrection de cinq personnes:








	  la fille de Jairus (Mt. 9.24s.), le jeune homme de Nain (Lu. 7.14s.), Lazare (Jn. 		    11.43s.), Dorcas (Ac. 9.40s.) et Eutychus (Ac. 20.9-12).


	  De plus, il est question de la résurrection de plusieurs saints après la résurrection de 	    Christ (Mt. 27.52s.).


	  Christ (Jn. 5.28s.; 6.39s., 44, 54; Lu. 14.14; 20.35s.) de même que les apôtres (Ac. 		    24.15; 1 Co. 15; Ph. 3.11; 1 Th. 4.14-16; Ap. 20.4-6, 12s.) ont parlé d'une future 		    résurrection.


	  Et finalement, la résurrection de Christ est la garantie de notre propre résurrection 		    corporelle (Ro. 8.11; 1 Co. 6.14; 1 Co. 15.20-22; 2 Co. 4.14)..."  (etc.)








	3.     L'Ordre des résurrections: [Chafer, Major Bible Themes, ps. 338-343]








		a.  Jésus-Christ lui-même (Ps. 16.9-10; 1 Co. 15.)








		b.  Les Saints à Jérusalem (Mt. 27.52-53).








		c.  Les morts en Christ (L'Eglise) au moment de l'enlèvement (1 Th. 4.13-18; 			     1 Co. 15.51-58).  C'est la première résurrection générale.








		d.  La résurrection des saints de l'Ancien Testament (Job. 19.25-26) n'est 			     pas le sujet de beaucoup de propéties particulières, mais il semble que 			     ceux-là vont être réssucité au moment du retour du Seigneur sur la terre et 			     dans la gloire, selon Da. 12.1,2.  (Voir aussi Es. 26.19-21). 








		e.  La résurrection des saints de la Tribulation, (Ap. 20.4,5), au moment du 			     retour du Seigneur pour régner.








		f.  La résurrection des méchants (Ap. 20.11-15), au jugement du grand trône 			    blanc.  C'est la dernière résurrection et la seconde mort.
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E.  LES JUGEMENTS


























Malgré les objections de l'homme moderne "éclairé" quant à l'idée du jugement divin, la Bible affirme et la conscience soutient l'existence de ce jugement.  Nous citons notre texte:








"Toute la philospophie des futurs jugements repose sur le droit souverain de Dieu de punir la désobéissance et sur le droit personnel de l'individu de plaider sa cause devant le tribunal.  Bien que Dieu soit souverain, il exercera cependant la justice en tant que juge de toute la terre (Ge. 18.25).  Il le fera non pour se soumettre à une loi extérieure, mais comme l'expression de son propre caractère."








	1.  L'Affirmation Biblique du Jugement:








	La sainte écriture est remplie de mises en garde contre le jugement de Dieu, et la 		conscience même de l'homme témoigne l'existence d'un jugement.  Beaucoup préfère 		parler de l'amour de Dieu, et parfois en parle comme si c'était le seul attribut de Dieu, 		sans doute oubliant des passages comme Hé. 12.29, qui déclare: "car notre Dieu est 		aussi un feu dévorant."  Nous citons Thiessen:








	"Dans [l'Ecclésiaste] il écrit: 'Dieu ammènera toute oeuvre en jugement, au sujet de 		tout ce qui est caché, soit bien, soit mal' (12.16).  Paul parle de la conscience comme 		accusant ou défendant les hommes en vue du 'jour où, selon mon Evangile, Dieu 		jugera par Jésus-Christ les actions secrètes des hommes' (Ro. 2.16).  Dans Hé. 10.27, 	 nous lisons qu'il ne reste plus à ceux qui pèchent volontairement qu'une attente 		terrible du jugement.  Il est impossible de penser à l'intensité de la corruption à laquelle 	l'homme se livrerait si la crainte d'un futur jugement était enlevée..." 








	Abraham, David, les prophètes juifs, l'Apôtre Paul, et même Jésus, ont tous affirmé 		l'existence du jugement divin:  (Ge. 18.25; 1 Ch.16.33; Ps. 96.13; 98.9; Ps. 9.8; Joel 		3.12; Es. 2.4; Mt. 16.27; Ac. 17.31; Ro. 2.16; 2 Th. 1.7-9; Ap. 20.12).








	2.  La Nature du Jugement Divin:








	Le jugement droit, saint, et juste ne peut s'effectuer que par Dieu Lui-même, et par son 	Fils Jésus-Christ.  Thiessen remarque: "Dieu est le juge de tous (Hé. 12.23), mais c'est 	par Jésus-Christ qu'il accomplira son oeuvre.  "Il a remis tout jugement au Fils' (Jn. 		5.22), et il l'a fait 'parce qu'il est Fils de l'homme' (Jn. 5.27)... Jésus-Christ jugera 'les 		vivants et les morts' (Ac. 10.42; 2 Ti. 4.1).  Il jugera les croyants quant à leurs oeuvres 		(2 Co. 5.10; voir Ro. 14.10); la bête, le faux prophète et leurs armées (Ap. 19.19-21); 		les nations rassemblées devant lui (Mt. 25.31s.); Satan (Ap. 20.1-3, 10; voir Ge. 3.15; 		Hé. 2.14); les nations de la terre pendant le millénium (Es. 2.4; Ez. 37.24s.; Da. 		7.13s.; Ap. 11.15); et les morts qui ne se seront pas repentis (Ap. 20.11-15).  Cette 		fonction lui a été attribuée comme récompense pour son humiliation (Ph. 2.9-11), et 		aussi parce qu'il est le seul qualifié pour cette tâche..." 
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	Le jugement de Dieu n'est rien d'autre que sa réaction sainte et juste contre le péché.  		Dieu ne serait juste s'il ne punissait pas le péché, car "Dieu est lumière, et qu'il n'y a 		point en lui de ténèbres." (1 Jn. 1.5).  








	Thiessen, citant Strong, dit:  "L'objet du jugement final n'est pas de déterminer mais de 	manifester le caractère et de lui attribuer les conditions extérieures correspondantes." 		Puis, il ajoute: "Dieu connaît déjà les conditions de toutes les créatures morales, et le 		dernier jour ne sera que la révélation du juste jugement de Dieu.  Notre mémoire, notre 	conscience et notre caractère sont des préparations et serviront de preuves pour ce 		dévoilement final (Lu. 16.25; Ro. 2.15s.; Ep. 4.19; Hé. 3.8; 10.27)..."








	3.  Les Divers Jugements [Thiessen, ps. 432-437]








		a.  Le jugement des croyants  (Ro. 14.10; 1 Co. 3.11-15; 4.5; 2 Co. 5.10).


		


		     Ce jugement, appelé le       s , ou le tribunal de Christ, aura lieu après 			     l'enlèvement des croyants.








		b.  Le jugement d'Israel  (Ap. 12.6, 13-17; Ez. 20.33-38; Mal. 3.2-5).








		     Ce jugement aura lieu sans doute pendant la grande tribulation, le jour de 			     l'angoisse de Jacob, et en rapport avec le retour de Seigneur.








		c.  Le jugement de Babylone  (Ap. 19.1-4, 11-21)








		     Ce jugement aura lieu pendant la grande tribulation, juste avant le retour du 			     Seigneur.








		d.  Le jugement de la bête, du faux prophète et de leurs armées  (Ap. 			     16.12-16; Za. 12.1-9; 13.8-14.2; Ap. 19.11-16; 19.19s.; 2 Th. 1.7-10; 2.8; 			     Ap. 19.21).








		     Ce jugement aura lieu au moment même du retour du Seigneur, avant 			     d'instaurer son règne millénaire.








		e.  Le jugement des nations  (Joel 3.11-17; Mt. 25.31-46; 2 Th. 1.7-10)








		     Ce jugement aura lieu avant le millénium, sans doute au retour du Seigneur, 		     et il est à distinguer du dernier jugement (du grand trône blanc).








		f.  Le jugement de Satan et de ses anges  (Ap. 20.7-9; Ez. 38,39; Ap. 20.9s.; 			    2 Pi. 2.4; Jud. 6).








		     Ce jugement aura lieu après la dernière rebellion de Satan, après le 				     millénium lorsqu'il sera relâché de l'abîme.








		g.  Le jugement des morts qui ne seront pas sauvés  (Ap. 20.11-15; 21.8).








		     Ce jugement aura lieu après le millénium, au moment de la seconde 				     résurrection.  Il s'agit du grand trône blanc.
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F.  L'ETAT FINAL














		








Thiessen observe:  "Il est évident que le millénium n'est pas l'état final, car le mot 'millénium' indique par lui-même un caractère temporaire..."








	1.  Le jugement final :








	Satan et ses anges ayant déjà jetés dans l'étang de feu, l'état final des incroyants 		ressuscités débutera devant le grand trône blanc, lors du dernier jugement (Ap. 		20.11-15; 21.8).  Thiessen remarque:  "Il semble que ce jugement aura lieu quelque 		part dans les cieux, car nous lisons que 'la terre et le ciel s'enfuirent' (Ap. 20.11)."  Ce 		 jugement est appelé "la seconde mort".  Thiessen précise:  "...la seconde mort ne doit 		pas être considérée comme une annihilation, mais comme une condamnation 			éternelle."








	2.  Le royaume final:








	Thiessen résume ainsi:  "C'est apparemment à ce moment-là que christ 'remettra le 		royaume à celui qui est Dieu et Père, après avoir réduit à l'impuissance toute 			domination, toute autorité et toute puissance' (1 Co. 15.24).  La mort sera le dernier 		ennemi qui sera réduit à l'impuissance, et c'est pour cela qu'il semble que ce sera à ce 		moment-là que Christ remettra le royaume à Dieu (1 Co. 15.26).  Il n'y a pas de pause 		entre le millénium et l'état éternel, sauf pour le jugement du grand trône blanc...  		L'étape temporelle du royaume ayant ainsi pris fin, Christ le remettra au Père, 'Et 		lorsque toutes choses lui auront été soumises, alors le Fils lui-même sera soumis à 		celui qui lui a soumis toutes choses, afin que Dieu soit tout en tous' (1 Co. 15.28).  		Cela signigie probablement que le Fils, qui a été pendant le millénium le chef suprême 	sur la terre, prendra de nouveau sa place éternelle, et le Père, le Fils et le Saint-Esprit, 		un seul Dieu, seront alors tout en tous.  L'état éternel sera sinsi instauré." 








	3.  Les nouveaux cieux et la nouvelle terre:  (Es. 65.17; 66.22; 2 Pi. 3.10-13; Ap. 		     21.1s.).








	Thiessen observe:  "Les passages de la Bible qui disent que la terre passera (Mt. 5.18; 	Mc. 13.31; Hé. 1.10-13; Ap. 21.1) ne signifient pas qu'elle cessera d'exister, mais 		suggèrent plutôt l'idée d'une transition.  Ni le ciel ni la terre ne seront annihilés.  		Comme durant le millénium, ils seront renouvelés (Mt. 19.28), de même dans la 		nouvelle création, ils seront sanctifiés (2 Pi. 3.10-13)..."








	4.  La nouvelle Jérusalem  (Ap. 21.2 - 22.5)








	Selon l'Apocalypse, la nouvelle Jérusalem descendra du ciel, sans doute après que 		celui-ci soit renouvelé, et elle doit être distinguée des nouveaux cieux et de la nouvelle 		terre.  Elle est décrite dans le chapître 21 de l'Apocalypse comme une ville réelle et 		litérale.  Elle sera d'une beauté et d'une perfection sans pareille, et elle est présentée 		comme l'épouse, la femme de l'Agneau.











